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NOS

EDALALES D'OR'

C'est avec un profond sentiment de satisfaction que nous an-
nonçons aux abonnés du Propagateur le grand succès que notre
maison vient d'obtenir à l'Exposition provinciale de Québec.

Il y à quatre ans, le jury de Montréal décernait à notre jeune
bibliothèque une MÉDALE D'OR; nous l'acceptions simplement comme
un encouragement donné à nos premiers essais, nous promettant de re-
connaître cette faveur en redoublant d'efforts.

Nous nous sommes tenus parole, et, le jury cde Québec, par son
verdict, vient de nous en donner la preuve éclatante.

Son Excellence le Marquis de Lansdowne, gouverneur général du
Canada, a daigné visiter notre Exposition, il a attentivement examiné
nos différentes collections,admirant la netteté de flimpression des textes,
et nos riches reliures. La Bibliotlgu.e du Code civil a particulièrement
attiré son attention, il l'a apprécié d'un mot en disant que c'était une
des œuvres les plus considérables, au point de vue littéraire, parus au
Canada, et qtie son utilité s'imposait à tous les hommes de loi
du pays.

RECOMPENSES

«DIPLOME MOTV'EJ

Son Excellence nous a fait Ihonneur d e ch'oisir, pour son propre

usage, deux ie nos collections.

Nous sommes à juste titre, fiers du succès que nous venons d'ob-
tenir, pourtant, notre satisfaction ne nous fiait pas oublier ce que nous
devons aux abonnés de ce journal. Si nou a1 von per (Lré dins
t'euvre de la Biblio/gèque Relcuse c/ Na/icoua/c. mnalgré" des obstacles
souvent difficiles à surmonter. c'est que nous nous sentions soutenus

par les encouragements (le tous et l'intert avec lequel chacun savait

suivre et apprécier nos efforts.

L'Exposition de Québec est une étape sur la route que nous nous
sommes tracée, elle ne marque pas le terme de nos lab:urs.

Dès la première heure, notre but a été de doter le Canada d'une
bibliothèque qui lui al)partienne en propre, dont chaque ouvrage soit
marqué au sceau de lintelligence nationale.

Nos débuts ont été un succès. Puisse lavenir encourager nos efforts
en reconnaissant à la Bibliot/lque Reli'ùuise et Nationale l'honneur
d'avoir provoqué la renaissance littéraire: de notre jeune (t itelligent
pays.

A TOUS LES AGES PAR L'AUTEUR DE LA A ''' S

ET DANS TOUTES LES CONDITIONS DE LA VIE M THODE POUR FORMER L'ENFANT A LA PIÉTË

2e . it ion, complètement refondue 2e ÉDITION

· beau volume in-12, gravure sur acier. Prix: 75 c. 1 volume in-32 de 222 pages.................. Prix: 15 e,

PISImNxtS m A iit A 1 oUA 1I
Par le P. PlERRE Cr dEL, dI la o mpagn 1-

15e Edition, rigoureusement revue et a(mpentée

I volume i n-18 de 96 pages.................Prix : 13 c.



LE PROPAGATEUR DES BONS LIVRES

x Nr:ditl q'avn ':t iire e liré ul nlon.leur gr.indour aparet', ni sur la eance apl- irenons n ixenile dans le règne animal. utle formidable d'in génie dévoyé. et
vel ouvr:Ie dû à la plumein :iv:ie ::lan I 'iarente qui les s.eare ere ell· s. En eff-, par Voici un Suf le loul-: ce li'et encore qu'une sul tout d'ii cœur enchainóé aux prises

que fonÌc du B. 1P. S:int:iin, ['une d -uite 'lu uivmisi t aiiiitanl e lpl trrIe, nous manere ti erte et s.ins vi. Soumis à une chaleur avec la Véité et la vertu
,,T . i1sommes, enj uin, el(iPn's de certaines etoiles convenable, il coeinimrice aussitôt à sorganiser.

;IOires dle lahi onrégi LI sI rde Sand I.*-n iron s isant-uit ilio s le lii· 'le p'us Au centre, on voit d'abord se former une suite (le Vous, avez été sans doute devancé dans
.lieni j'leur. 1 E itre atiresl 'elles hliose'-p-n ''cîiblire: o, il est iiilo-0blîîé de coistal noyaux perc's <un tronu, et qui pi irennent peu à ce travail, et depuis lonîgtemps 'déjà des
que renl~'me l'ini rlueion (de ice n- tir l lus p'lit chî.îigîmnit aparni, 'oit dan.( peu ne consistancs osp'ui : ce sont le's verlè- plumes au torisés nous ont don des
v rag, on1 v ljI <-oui ni. li'r olme, soitdlais leur îstion r'ciproqu e bres; la ]r)ipius voluminuseseralecrne, traductions 'un uériti ilicontestable,-:,..t donc i cet 'cis si 'noriule n'est plas un: Vers la is( de cet colonnae, un point rouge, int

l est dine c!air pour tout homni ai a la F ufractiond aprciable de il distance lotaoleui ous gouttelette de sang apparait, qui grossit et se - ai ssuit une erreur trop cointule,
qc la sciencc. -e Du •t de> f' .e e sipare dtitiunon-le les 'loil--. Qiille est donc solidifie : c'est le cœeur. Cendant, d1 crane sort 01 1 'Oyatll danls cet ouvrage du saint

le toutes la plus nol.' t la hi, nlu. Il#. S ette ldistance total' . Les avants sont parvenus1un corlon b!aiicliatr lui tr.iveise le canal van e- docteur que les peripénes d'une 'me
la pis5 noh ~e, puiîîîqu'ttelle a oobt e re r a~ meurerSui c"l le l' qules-tnus îles m-'ie lehs bial, 'aance toujours, arrive au cour et s' Yen- hattue longlum par les leipètes îles

t celuiil r, t r..t s la terr-, et ils ont clcul 'acineu; ecur lialit 8 l ecommence. Sien. passions umaines. ou iencore certainescomm eu i at ille t la pluqui l ti - el , ri nfbuiei, dPcanonl, conisrvaint toujours la tôt se montrent les ar teretc, les veinles, qui se rem- dcrnsaiooai•ollter>1 nme vitessni'yartiver-it qu'en sptcntmil lolissent dle s<ing :les chairs reùtent le squelette, i i[ les exposées atec

iuno frle a a in ri, le, 'iiv Ii l as. L'a iîiiumre, dont la vitesse et dle suiante- se r'evtent elles-mêmes le la peau : les membres la science et l'a i turité di pr'ofond peu-
ino luir-n e liasa tou lt .s I- .-- o ur uzi, d i mille i-îs 'ar sconde, ne nous en arrive' sallong nt, quelqucs pIm es se font jour 'Iex- SCI r.

nos joirs surtou, est-il si u 'h m, mn îui'riiie 'an". O, Si nous povsis pavr- treinmit'' îles ailes, l'animal sevedle, fait sa jåttre Pour viis, M 1Sir, vouîs avez mis
au seii I l''eli,, qui . mttt "n -i -' ' mr i ue 'le e-n eliilefs, nos verriiiolue eles- d ce qu'il r'ste de l''c'I :elin, press' pari a 10 l lces choses en lumière, etl de pilsmeriî'r -' ei. 'n i e rr en sont 'ncorei' iqu'elle edisette, il brise lat cojlt h1ospiialtère, eu suri, et aab;nrtsr ----.- 'ri a iii i :i ' Iluî 'le i 'îr '-'1;lr V', Z ;uis'z î'lcii'îalen'irs pI ellelo fa-t en le ran .le u ars forc,>' Ct quil'-t ei'-m le de nire t'•r'e. t |'s ''toi ls lixes se met avec sa milire à b'cilutc le sol. .aulaniie Iv.,acIli.'.fai
n estieu quiconiai>..it[liieu. S nous 1.- :ont- wt telîltn , qu- cete ligne ibln- Là-hiaut, dans un nuil suspnu aux r'sunaims d5l'ilI dan tre linge les a'c:ents de

nasion cmmeleconaisan ls siis aoschS;tre qui se voit 'lan:, le ciel l'arue uitse.:ned n aJin a tiiun ulpareil renf·ârmne l et elble chare otlecu luune uit SI u î a lui' lii lii-i "î"u e î'tt inefftabhle cil ité, d oit tle ci 'oe'il in
et les bienheureux il iou -'.rit imosibliP 't uei le lonaplellel I voie lact", - lurne iîtne ni|an '-ui d'cimiir. un jour la couve dle la iole; sainlt elî seul oir le secret Ls mes
lui dp:uirî i'nus 'ert iiiîospilb:e dl-' na a mu-ltiud le c'. 'i-astres, lue l'on ilistingue en par. et au sroim•:t d' ce roc voisi 'l''s nuies, sur uni ci ti'nles aussi prendront et Ii îont ce
laimeuîr, 'le inmplo'rrpatc i. os vn ti î" l'Iailte dii i--le'scolî. l."s savantîs assurent amas de bîrancha.ges, unautre oeuf caclîe le futur ,rei'u certal jis d'y t rouver t chuaî uede -tletiie et d .nie:tr. ous lue1IIoie latt'' est 'rmep c tle e iàlul idle cent ciii- Iyran dl'ls airs. lueI Our s"s sinlîglants festuis,>.,

ians la sci"nce P Di-ni', loutec e iimi ne j lintmii' iuns d'étnils5, 't qu'.l:foe n i r- I.mpiortera di ns ses se'rres ligneau et mme la page îill aIile n t o)r' let- u ét et ui
n'est qui.ei anita, assure Salomoin.,le lu- svanC lsi éte'nlu. piW l lum.&re. vint nfous vinit di îbrebis. 'apui da s leil's pieres.
les ho0111m0 ' ani' et ai'h-1ion dt'e-rarl." El snii rtei met 'Iut mln lie ans a \.-Volts avez donc ait' lit aussi parfaite-
ariant le tous :,.s- uavni. - nomu ltiox ,ini:otiur- r.es'Ei, duni ars le-iescalcu du u. leur, î:- sont li, ober'v" siit Augustin, les mia-a. 1 0nt q 1, bSIle le buit que vls 'ous

'h !%i, qi igqoenit Dé, litit l'alieu ti' -,' ls que JersonI' u n'a<lmire,:ilrce qu'ils sont quo- liez proposé. l terprete sc r'ilulileux et
croiyalit et ce ditt sag . ils n'. sont 'ji.-le a i'j:u- , .l .h.n pourlant lt multilicationd lu blé lais 'dî e.te etlle la pensee vous avezllùtIý qu~'e uuîuîil>eise olsaer '.no- chpisiiij n'et1 pas un prodige mitoint-ie que la uea mh des iifflctillt's inéiirentes a ux

La sei.:nce de Dl-u es t ti~a ' p l'u e trt.na, '0our ' . . multipheation iles cinq pti.is ientre les ima de I
autant du inoisqu 'il-' rî e sir la parol i- .\i, uiuj. htt. il-•e ue nous donnent .je 'tus-nist. Mon lt jinsée de saint 'aul, la nIIIts dl Saint Aigustin ; et sous vO.re
ir:e et sur !-s elns-unmnb inlbl. . dle p...a e ., 'tin-' l'innsit le liunivers et i-olutoni 'un grain i fro-n''t exig' lt même îluie la iangue française a s u ilsrvr
:L'ili Enin'il n'n'est a ndi' 'et"r a ''s ure'.s in'uîl.ibl'- îju y maitienî,-it un silui queî-llinmor: la r de'art! 1001rt n0 él'gance.
c:n lus. haut de r la -iulm curloie 'e tout oi ! orre., un-- Si pitite lirmonii'', j' te s-, si ''t 'aute 'n cei, I)lieu lait t'or;iu titi curps or::- ou j

ce' ru reux, peui ll'' nouis •d' 'i faire con- cernu.puisancene semontrr- f ei vo tr'' travail. il rece'r'a jetaisa- d :îc tveck ireasotv.1 ram dont n - r"ble il s cr'.it•on les êtres les plgus si fmeî le l'Ancien'' -t.idnel î hx , l p i-l
le tstishii par Iebai. \ ¡ci,î.,,e:'''lîe. en quels ternes ne Pr ila.i d'Egyp't, j pa-sage île t ter j ou g', la l ii e, le biem 'eilIll acctue i lui

l"flm'', t dans a comp'agie dquln Oui :r îll.:·he sex'riuent '-lu jar'laiut d-' ce-, is..t .uan.ie sue 'u Sinaï, la mante, I. ilss:it hi 't, il a'. l. D.
Ilr et.'rnell.n..t. lu nu' fauit lon: pas s'élon- ' ie 'sans rauon. -it T'rtullinim que vous m- .loudaii, la eliue îes murs ut .lriho et l'arrêt

fer si )i'u l:ii-:iie:n la'' eett ''ie au-d s- pjrii-', e-s aiiin-i nsi i ot le grand Ouvrier le la 'itd soleil et 'le la lun e à la Voix Ie . u , tOuI ces
us d tots le-s biens iuut I hummiie e't cable-n natre a jpris soin le urei'er la ,etitesse n les fits rajeti-s avec titi sui.rbI p délai tr li

cette vie: " Ve, htI' e prophèt -l'r'm, 'm-'lant inuti' 't il' lorc. Il a mtiontré pai duité molerl, ni sont pas, uli dti, plus mer-
ment purle le nur: Qui- u s' n ' 'a• là que la granur peut s rour&.'r ans les p- pr uidtux juie l'orlure lordrehabituel utII n:I ure, s sont

-as •.! sa -a.;". ni le I rav I. sané viie.. ni is chos- ausi bien mjle la furce das la laI- simplemet ilus extranr-iinaire. ileturs, fus-). nur îj e n uleunce :mai'si f:ale.it n u t î"n ¡p o del'.\ remiesi n-"nils plus inconceva.h!es encore et lus impIos. [E Lse gl ruil luit se ;oi itiie do' in.• ini:iiir,' .1 I pouv , e lies d--s i il lsi es, par rapportiinous, qu'ils nu le sort, ilscVoir que j lsui1 iF.-rn,l.Cni -l . fait iuit i-: jles -;uirmn-, l's lilets ds araignees, le tIds'en Sraient ]nas moins crovibh. s aux veux de
corni et jusi ce t up:m" nt ur- le !iati o- rà soue... AIpren-z à respecter l- rî'at--ur mjuicoue sait qui est l)iet.term--ni. ut à ce( oraci.., 1- n-l des nation'juýue.'ans les oulviages qjui vous paraissent les i iniparlant dle l'homme, nousdions:"Qui(
lous exhorte àr.'j'mm.-n i croire dans l con- 'lits vil-.- .lt saintlli erne : '' u's pais seul- peust le jpluts petit lei moin s : '" ar 'e xenmpîi', 'jii LLU u U

-iSSanlcd de 3.--u ; et ses -'itr-:s et tous les ai-i lmient -anî la creation( lu ciel, t. la '-rre, de laput soulever nu poids de cent livr"s, en peut
i:s lirr" Iuspiris n soit atutre choe le dli e r, des éléphants, d-si hamuxt iles bourses sulever in d' trent". En parlant de Dieu, nous lE
"1guiu0' itaius île ctt" sci--cee(f inet-- t' ins... qi le eCréateur sest rendu iadmir'able ; il pouvons et devons dire : Puisqu'il Iit le moins,

e, a ett" SOurce divine qui ots tchierois '' ue parait pas moins granl dans lt proiluction dles il pett le plus dans le m:n gm'nre': îe ce qu'i la fM Guizot, Aug. et A m.la iO-er. j!lui petits iiimiaux, comme une ourmai, ulule iiu cre'er un monde, je dois conclure qu'il en pour- •
uouchi., un vermissiu, etc," -- "Chaque esplèce rait cré-r mille millions; de ce qu'il a fait lassere

PrIZsNNCE LI - a sIe beautés niturelles, dit saint Augustiin: plus le corps d'un homme à travers le ro (où il ét:lit Thierry, Michelet,
n, it hi il Q'ilmî b'iieui1 lcthmne les cunsidè-', plus elles ex':iteit son ai- enseveli, et iai' conséquent fait subsister le corps

Ioc i tion, it jlus elles l'engagent à louer l'Auteur et ce roc lans le idie espace, je dois conciltire
1.-iti- .. .- e la linature. Les iusectes sont petits, il est vrai: qu'il pourrait faire que tous les hommesenm-ube Ampère, Quinet, Fauriel,

mais la dé.licat'tsse, i'arrangenicît dle leurs par- occupa'sent le mméie espace comme s'ils n'étaient
1. ~ties sont admirabl••s. Si nous exammnons avec plus qu'un. Enfin, si.ije crois, avec l'Eglise catho- Aimé M artin, Etc,

[I eýt touit-p-uissant, c'es;t Ill pem-rariicleattention"f uine mouch li'qui vol-, son agilité lousilque, que Dieu saut ât'-r à un corps humain se, ,

.1-J iotre .? Il peut n1. 1pau -j'raitraplus surprenanteque la gran:leur d'une dimension, le manière à être véritablenent et
p e !býurle nt rien,en. upa e de somm anaei marche ; et, avec lamé,. u 'ustantie liem int présent et tout ettrio A e a nlaP

mmettre coniu: par ml r r: nItion, la force d'un chuamuau nous paraitra furme de la plus petite miette de pain, je dois
C-xce 1t ail le mnmal.drare blilit- -in-ulin e. 11 LI-i ai 'IRtravail d'une furmt :- croire qu'il pourrait donner ce ênme nitmode i'exIs-

t-u-l.nt aur en-'iivousiparl-zI l.un. fourni, d'un moucheron, terauc à lunivers, et le rpnf.'rn'r tot entier sous L'î'bbe J.-Ml. Saueur NI
absoluuînInt lei faiun: .'l 1aile beil', lît saint isile, voire discours est a fmi e t'n seul grsi dle s abie, ucet tius les

La totutpuisance divine est cl'-bre à mtout uie îjc e le demoistra(tion de la Juissance 'le a-tr, et tous lis êtres animis ou inammes (m Chanoin honoraire de .
les ju;:--s d-s saints Livres :;le premierI--rst di lui 'lii les a furmes : car la sages 5 dî 'ou- l'hibîtent. Car, en faisant le moins, Dieu mil..
lireniuer le ces Livres e,î c-lui-i :i AuconnmIen- Sur-r se mmuf..sti davantage, pour u'rdiiinai'e, prend qui-- la chose est possible, c'est-à-dire n'est
cerment. Liu cria le ci"l et la ferre." L moti lams ce jui est "lus petit." ja asbsurie ;le plus dans le mme ge'nre exige

cré' i;:iiie tirer' unî n'anî, fairi' -ui mfèr l;in"eniton du uiuoscope nous a rîvélé ence tune puissance plus grandil : mais comme celle d9eîjDITION
preexiusante. Ou-, ,ieu n'eùt-il fait ainsi 'jui'uun i'g'nre tout un monde aitrefois inconnu de mer-. Dieu n'a pas de borne-, il s'el suit qu'il le peut •

grain I poussière, il i ùt sili-ammrnient muainut v. ides qui confondent noire raison. Une goutte a'lem''nt. Dieu, di sait lange ci jparl,int a

sia puissauc, car une puissance. intini. p"ut "uib• l'eut ordinaire renferme une multitue ir Marie, il îî'est rien il'implossile.
Jon-r l'existenii'. à ce qui lu'est pas. etu in. vivants que l'on estime mille millions ds Fois plus
puisance' est at'teste par lit manre dont fuir"nt lects qu'un grain d sabl' de moyenne gro-elur.
ensuite formées. faîonnhee, toutes les parties iloit l -'itulniltlcules micrscopliques sont 'afaitem..nt
se compose l'uniiiv.rs; à ce grand ouvr.gr. i,.i ' orgaiiîses; on est jparvenu a ni classilh"r les cela- .4 vob ind avatn;Of.( tn

' emploé que sa parole, c'est-à-ir- sa volont, tunes dipeces : ils it une tète, un estonaL
sa jnsée : " Il a luht, et tout a ete fait.'' lialit :nun' bouche, dles intuesins, lies membres articulés, Prix fr ................................ 5.00

Qae la lumuère soit, ' et i- lumli<tre fut ' dele yeux : plusieurssont carnivors 't se nour- DE
a it : Que les eaux se rass'mblent e lau mere rissnt dil'indvi- l 'espcs lus pet its. Quell..s

ie. u':lesprduset esposon e ds él. on 'on lo'inesions :le leurs 1ifieels, de leurs 'Dc Ilaven de tous, Ce livre est fai t de
,ées, le- oiseaux 'lit !luverus' Cee., queli' ta C" ... lu , d leurciu deltr i leus u il, di maitre. Lam leue peuec'st
terre s- couvre de plantes et d'arbr. s av.itt cha- p'i", des rufs qu'ils pondent, lu germe ou em- le fait que tons ceux contre lesiluels
cun la facult île se re'jrodîuir.', "t d'a.îux a- jbryun renîf'rm dans ces oeufs, deleurs petits i l'abbé Go'i i a tiigé sa Critig ie, oIt

pables le sentiment et lemiiiotuvemtnie"nt propre : moment de leur naissanic", et des membres et des r lottefoisM
et tout cela fut Cuit. O gruî anleur le Celui qui lecx de ces .l Qu'li le puisaince a.t-il failla -l-'a- t, ui q t efois toui t
commande au neant, et qui appelle par lieursiour tailler, ajuster dis organecs si menius, et les' Ilateur que ses reiltrgtles tombaient

noms les êtres quii ne, sont pas, aussi bien qu gl 'ùjouir d'une vitalit( tell,, que plusueurs il'e ces in- I1juste, et que-les corrections demandées
ceux qui sont ' le dis à l uin e mesrvit-urs :-fusoires fourniissent ue c'arrière 1:lus longue <lue TRA D UCT ION NOUVELLE seraient faites à un priocbaime éditioi.Vftz, et il vient"àuaitre : f ctei, etil la plupart le nis iimati domsiues ! LUe chose digie de 'em'ilte dans lat
le ait. .insi thOu dit à ce qui n's pas : Srt.:z . PAR Dfense de (& s, c'est lit odération tIti

del néant, Pt il r..ond : Me vuici: -vive7.,sentez, iat. ebi •se]- ornpensz; ct il lit, il senit, Il pn-! ' Quetyiretdeouirt qui pr'sid' à la gnèse dsit le bou pasteuri cor'antQ e L BA île l',riliitjîrlideulil 'nIl'lis A lizz fil)

La eruation '-!t uni nyt'pre
fonds philosophl:s ne nous 'i
mier mot: jmais nul ne d"coi

min le rien jpastse à l'existence
pour le Cr'ateur relouiblera, >
un instant la gr.indeur 'clt
petitesse et lt ierftection de c'
merveilles du monde surnatun

Sur le premier point. quelqu
fiques nous suilironut. On sai
ment produit sur la vue lesi
prochons l'oil, autant que poz
nous en voyons à juineium liun
une distance de quelques m
toute la maison, tellementi l'éI
nue la grandeur apparente.
sont à une telle listince dli mkno
tation de soixante-huit millio
c tte distance, n'a aucun e

tIl ieu et ses infnies peif
livres s.ints. I vol. in-12du dl

ètre.' vivants! prî nouius mour exemtipie le chen... M. .1 Azzzi &LMAtJ
Cet arbre, comme beatucop jd'autres, porte deux ..

dont 's jlus pro- sortes de lieurs : la leur lproprenent udite, qui L'n volume inm-h j"uîs.......Prix : 88 cts
lront jamais le pro- renufîerne l'otul', oui la graine à l'état rudiien-

uvrira par quel cht- itire, et le chaton, rempli d'une jousre jauil.
Nutre amiiratio n lî'e que- les botamstis ajpjpelilent p1ollen0. Qu'un Usinous consýid--rons at. me di., cette pous-ière, apporté à la lieur patr le LETyg E ADHgEggS A L'AgTEggR
n'oura', l'extéme enut jo par 'aile 'une ubeile, ji etr'par- li

ert.ains ilitails, et les canaul 'lu Pistil jusil'u'à l'ovule, et voilà un nOu. La lecture de vo re trad nction( des
rel. v.'au veigettal crée. En n et, a àparirur de ce moil-
ues données sci".nti- mnînt, l'ovule fécondé va s'aniner dl'tne v'ie jpr'o- 0Cofessionîs( d eSaintitifuisliln a été pour
t quel eIf-I l'loigne. pre, se développer rapidement, et devenir un moi la source de véritables jOtuissanllces
objets: si nous a- gliniid, entre les deux lobes duquel on verra un de l'esprit et du cSur, et je tiens à vous
usible, d'une maison, chne en miniature, avec sa lige, et les rudimnts ni lremercier.
e brique entière; à le sa racine et die ses premières ftuihes Ainsi, N'est-ce as le moment le mettre à la
ntre,, nous voyons idans un grain presque imperceptible de poussière, . e pas

loignement en dimi. Dieu a su cacher la cause sullisante, la raisou portée le tous un livre palpui.ait d 'iité-
Or, les étoiles ir.es 'l'être de cet arbre magnilique, le ce roi le nos ret et d'actualité '! En effet, ils solt ionm-
îu, ju'uuneaugmen. forêts, de s taille robuste, de son port majes- breux les pauves Augustins qui de nos
ns le lieues dans tueux, île la solidité de son bois, de tous Siss . t jours s'(loigent le la lumineuse vérité !
iet sensible, ni sur veloppements successifs, et de la résistance qu'il Nots vouîdrionis pouvoir leur dire à totsopposera pendant des siècles ù tous les elforts le dans la sincérité de notte cSut

ècions, d'apres les l'aquilon! Un atome ipareil renfermera en germe
3'7 jages"......... un pormier, unesvigne, un rosier, uno pqiiuueretto, lege ;Oti, prenez et lisez ce livre, dans
Prix franco: 63C es selon la lieur où il Vest formé. lequel Vous suivrez les détails de cette

après la b esgar e. Aussi a-t-on pli
îir(e de lii qu'il était " uine abeille bon-
chant ses piiqùires avec soi itiel." C'est
tue la iuodérationm, le cahmne, la p:tience

sont jtlsteiein t la preuve d'une con cv -
tion sil're et profonde ; 011 le se mlOi-
tre doux que lorsqu'on se sent fort. C'est
petil-être cette dotuceut dais l'attque
qui a converti M. Thierry

Pendant les insomnies, restons en la
présence de Dieu, ait milieu de la créa-
tion assoupie.

Parlez de 'ordre taILt qu'il vous plaira.
aint que vous violerez pu bliquement la

loi de Dieu et de l'Eglise, vous ie saurez
en établ' re bases.

(iPetites lectures illustrées. Prix : 10 c.)
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LA JEUNESSE Ces belles pages s'adressent à tous,
mais particulièrement aux jeunes gens.

DE Si quelqu'un s'est égaré, il y verra par
quelle route et au prix de quel effort onSAIT UAtGUSTAS II revient dans la bonne voie. Ceux qui
ont le privilège incomparable de nie con-
naître le mal que par ouï-dire appren-
dront à remercier Dieu, à se défier d'eux-

D'APRÈS SES CONFESSI O NS mêmes et à persévérer jusqu'à la fin.

PAP-

LE P. CHARLES CLAIR La nouvelle publication de l'infati-
gable jésuite répond avec le plus com-

DE LA COMPAGNIE DE JÉSS. plet succès à une très utile et excellente
pensée : rendre plus accessible et plus

1 vol. in-1 2 (le 300 p...........Prix fr. 73 c. attrayante la lecture des admirables Con-
fessions de saint Augustin. Les séries de

La vie de saint Augustin offre deux chapitres métaphysiques qui s'y trouvent
phases bien différentes, Dans l'une ont sans doute arrêté plus d'un lecteur
c'est l'enfant prodigue, longtemps égaré. ils ne rencontreront pas cet obstacle
enfin ramené par l'excès de sa misère à dans le gracieux petit voume que leur
la maison paternelle. Dans l'autre, c'est présente le P. Clair.
le docteur incomparable. le vaillant L'éminent relgieux a dégagé avec
défenseur de la foi, le pasteur tendre- beaucoup d'art la partie historique et
ment dévoué à son troupeau, le législa- physiologique des Confessions et l'a
tenu de la vie parfaite. divisée en 24 chapitres, tous dotés d'un

Que ne doit pas l'Eglise à son génie titre vivant et expressif et précédés cha-
sublime, à ses hautes vertus! Et cepen- cun d'une notice pleine d'intérêt qui
dant ne peut-on pas dire que l'évêque a complète, explique et prépare le texte.
moins fait pour le salut des âmes par ses Le livre s'arrête à la mort de sainte
écrits et par ses exemples que le péni- Monique qui clôt la première partie de
tent par l'humble confession de ses la vie de saint Augustin, sa jeunesse.
erreurs ? Hâtons-nous d'ajouter que la traduc-

C'est l'histore des trente-trois pre- tion est tout à fait en harmonie avec le
mières années de cette vie que raconte but poursuivi ; limpide et alerte, pleine
ce livre. Il prend Augustin au berceau, délégance et de precision, elle est vrai-
et l'accompagne jusqu'au baptême qui ment fidèle et française à la fois, ce qui
marque l'instant de la merveilleuse n'est pas sans un tres grand mérite.
renaissance de cette âme, si longtemps à Voila donc un volume qui a sa place
la grâce et à Dieu. dans toute bibliothèque chrétienne et

Voulons-nous savoir comment Augus- surtout sur la table de tous les jeunes
tin s'est perdu et comment il a été sauvé gens. Quelle plus saisissante descrip-
suivons-le à travers les émouvantes péri tionedes luttes intimes de l'âme pour-
péties du drame intime qui remplit sa chanteis trouver ? Quelle pins tou-
jeunesse. chante histoire du cœur humain? Quel

L'homme ne se perd, ni surtout ne se plus beau roman, s'il était permis de
sauve pas tout seul. Sur sa route il trouve donner ce nom à des pages si sublmes
des agents de perdition et des agents de et si vraies
salut. (Revue catholique des institutions el du droit

Augustin fut entraîné au mal par le
triste concours de circonstances trop
souvent réunies: l'exemple d'un père
incroyant, les leçons de maîtres indiffé-
rents à tout ce qui n'est pas de la terre, HI I
l'oisiveté, mère du vice, la contagion
des amities suspectes, des lectures mau-
vaises et des divertissements dangereux.

La pureté fait d'abord naufrage; puis L EVN ED Ela foi s'alanguit et meurt. L'erreur, qui
dès lors aimait à s'appeler la science, Mathilde de Nédonchel'
s'empare de cette âme inquiète et cu- PR
rieuse. Mais bientôt le désenchantementPA
succède au premier enthousiasme, et le L.AbbéëLAPLACEjeune Manichéen tombe dans l'abime du
doute, sans pouvoir même s'y endormir.
Pour lui tout se tourne en dégoût ; plai- 2e editon.
sirs, succès, louanges, laissent absolu-
ment vide ce cœur que Dieu seul peutI charmant vol. in-18 jésus de 400 pagesremplir.

Ainsi les passions coupables sont pu- Prix ........................... 88 etsnies par des ténèbres vengeresses. Le'
cœur, plus malade encore que l'esprit, Voici un beau et charmant volumestrouve la servitude où il cherche la destiné, croyons-nous, à faire beaucouptlicence et la douleur où il espère la joie. de bien. C'est vraiment, comme le titrec

S le était la servitude du grand l'indique, l'Histoire d'une âme, et elle estcAugustin, dit Bossuet, quand il jouissait signée par un prêtre. L'étude de l'âmedans le siècle de la liberté des rebelles." est le domaine du prêtre, nul ne peut yuEn est-ce donc fait ? Cette volonté porter un regard plus aimant et plusmalade naura-t-elle pas la force de se sûr.S
retourner vers le bien ? D'elle-même, Il faut savoir gré à M. l'abbé Laplaceinon certes. Il faudra, pour qu'elle se d'avoir évité l'écueil du genre. Ces bio-di anime et s oriente, l'intervention de lai graphies pieuses sont tellement saturéesq
grâe E ait quels rudes combats achète- de rêveries sentimentales et de brillantes
rtA vcor et sonores banalités, qu'il y a plaisir àAcette.œeuvre de salut Dieu ne veut trouver efnueéuesresdge

so tioni pr sla redige associeri- tr dédiée, selon la pensée de l'auteur,
.bl I ,poura redreplus sen- à toutes les âmes qui ont souci de lasible et plus suave, les agents de sa misé- perfection. Comme dit la Revue hebdoma-ricorde, chargés de réparer tout ce que daire du diocèse de Lyon, "rien de vague,les agents dla perversion ont fait de rien de perdu, dans cette biographie quemal. Voyez comme ils sont bien choisis ! l'historien a tracée avec conscience, en

Au père incroyant Dieu oppose une suivant un plan très judicieusement
mère admirablement sainte ; aux maîtres conçu. "
quiéen tds Arie le -iabocteur élo Mais pour être, sérieuse, l'étude de M.

qetgude sû-tcaial; aux com- l'abbé Laplace n'en est pas moins une
pagnons de plaisirs, des amis qui n'as- oeuvre exquise. Son Histoire d'une dme se
pirent eux-mêmes qu'à la vie éternelle ; déroule avec un charme dont le plus re-
aux mauvais exemples, aux livres impies, vêche ne se défend pas. On la commenl-
aux spectacles dangereux, l'exemple des ce, on la poursuit, on l'achève d'un trait ; ianachorètes qui font fleurir les déserts et quand le livre est fermé, on y reve
et la lecture des épîtres de saint Paul longtemps encore !
que lui recommande une 1 Oix céleste : Nous sommes ici dans le pays des âmes
Tolle et lege. trop peu:connu,pays très beaJ cependant,

La conversion, longuement préparée, et très vivant,éclairé du soleil de la grâce,
est durable et complète. Le pénitent, du habité à la fois, par Dieu, les anges etq
jour où il est à Dieu, s'attache si forte- les saints ; pays très réel, où on lutte, ti
ment à lui qu'il oublie tout le reste. pour se tranfigurer, et où l'on se transfi-g

gure jusqu'à la perfection ; pays très
aimant. où l'humilité conduit à la chari
té, la charité à l'union, l'union au ciel
par le chemin du sacrifice.

Ainsi nous apparaît Mathilde de Né-
donchel, luttant contre sFs défauts, et
arrivant, Dieu sait au prix de quel
efforts ! à une éminente vertu. Ainsi
donne-t-elle au découragement des âmes
qui désespèrent d'atteindre jamais à la
perfection, le plus formel et le plus heu-
reux démenti

Qu'on lise ce livre ! il repose, il élève,
il captive il fait du bien, il console de
tant d'autres, fastidieux et insipides.
Toute jeune fille, toute personne pieuse
doit le placer sur le rayon choisi de sa
bibliothèque. Dans la littérature con.
temporaine nous ne voyons rien qui
puisse en même temps leur faire plus de
bien et les charmer davantage.

J. M. BUATHIER.

DE L'UNION

A

NOTRE-SEIGNEUIR JE8lS-ClRI2T
DANS SA VIE DE VICTIME

Ou

TRAITÉ DE L'ESPRIT ET DE LA VIE DE VICTIME
CONSIDÉRÉS COMME FONDEMlENT ET CARACT*RE DE LA

VIE CHRÉTIENNE, SUIVIE DE DIVERS
SUJETS A LA PERFECTION DE LA VIE DE VICTDIE.

PAR LE

P. S.-M. GIRAUD
:Iisionnaire de N.-1. de la Salette

Nouvelle édition.

1 vol. in-18 de 456 pages............ 38 ets.

PR ÉFACE.

Notre but, en écrivant ce livre, a été de
donner aux personnes pieuses une con-
naissance exacte de l'Esprit et de la Vie
de Victime. Il nous a semblé qu'un tra-
vail de ce genre répondait à un besoin
de la piété de notre temps.

Il y a, en effet, aujourd'hui, dans
l'Eglise de DIEU, des âmes généreuses,
en grand nombre, qui désirent avec une
sainte ardeur d'être initiées à la vie
d'union avec JÉsus Victime.

Il en est d'autres moins ferventes qui
ont besoin de mieux savoir sur quels
principes essentiels s'appuie la pratique
sérieuse du Christianisme.

D'autres, enfin, se font de la vie de
Victime, les idées les plus étranges,
s'imaginant qu'elle consiste en un état
surnaturel et en des pratiques de péni-
tence tout extraordinaires. Elles ne la
conçoivent pas sans certains dons parti-
culiers.

Il était donc désirable de voir paraître
un livre qui apportât aux unes et aux
autres la lumière qui leur est néces-
saire. - Nous savons bien quelle est
notre incapacité, et, toutefois, désireux
de leur être utile et nous confiant uni-
quement dans le secours de DIEU, nous
avons essayé de composer pour elles un
Traité de l'Esprit et de la Vie de Victime.

Les âmes généreuses qu'une forte
grâce presse plus particulièrement de
s'unir à JÉsus Victime, dans les divins
mystères de sa vie, r'elatifs à son sacri-
fice, verront par quels moyens on arrive
à l'union parfaite avec son divin Coeur.

Celles qui, heureusement habituées
aux pratiques de la piété, ne se sont ce-
pendant jamais bien rendu compte des
principes surnaturels sur lesquels leur-
dévotion s'appuie, trouveront ici ces
principes dans toute leur simplictler
force et leur fécondité.

Enfin, les âmes peu instruites qui s
méprennent si étrangement sur le vrai i
caractère de la vie de Victime, appren-
dront que celle-ci n'est autre e'n réalité
que la vie chrétienne elle même - vie
surnaturelle que nous avons reçue au
saint Baptême, et que nous devons cha.
que jour fortifier, développer et perfec-
tionner en nous par· notre fidélité à la
grâce actuelle.
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-ESPRITE DE JESUS
DU TIERS ORDRE DE SAINT DOMINIQUE

ÉCRITE PAR

M. JEAN DUPONT
]Docteur en droit, Trésorier et Pénitencier

de l'Église d'Avignon

PUBLIÉE, CORRIGÉE ET DÉDIÉE

AUX TERTIAIRES DOMINICAINES QUI MVENT DANS LE MONDE
PAR

LE R. P. FR. AMBROISE POTTON

des Frères prêcheurs.

I vol. ini-12 de 306 p...........Prix fr. 25 c.

Nous trouvons dans la lecture des
Vies des Saints un moven des plus effi-
caces pour nous faire'avancer dans la
vertu. La considération des grandes
ouvres accomplies par ces âmes privi-
légiées nous apprend à nous estimer
nous-mêmes à notre juste valeur, et
nous maintient dans une salutaire humi-
lité. La vue de tant d'actes héroïques
d'abnégation, de fidélité, de pénitence,
de zèle, de prière, nous excite vivement
à louer le Dieu des miséricordes, riche
en bienfaits envers ceux qui le servent
constamment avec courage. Les ex-
emples quîe nous contemplons animent
puissamment notre faiblesse, et nous
forcent à nous écrier, pleins d'une sainte
ardeur : Pourquoi nie tenterais-je pis
d'imiter, au moins de loin, ce que
tant de Saints ont fait ?

Esprite était une fille du grand patri-
arche Dominique, une Tertiaire, non
point enfermée dans quelque monastère,
loin de tout contact avec le siècle, mais
vivant,comme nous,au milieu du monde,
entourée de ses parents, près de son
père, de sa mère, de son frère et de ses
sours. Elle ne portait point d'habit
religieux; et rien au dehors ne la dis-
tinguait des autres vierges de sa ville, si
ce n'est sa piété et son angélique mo-
destie.

Et pourtant, au milieu de toutes les
difficultés que faisait naître, pour elle
aussi bien que pour nous, la présence
immédiate d'un monde corrompu et cor-
rupteur, quelle ferveur extraordinaire,
quelle persévérance courageuse, quel
zèle infatigable, quelle pureté sans tache,
quelle pénitence continuelle, quelle.ar-deur pour la prière, quelle dévotion
pour la sainte Eucharistie, quel amour
de Dieu et du prochain ! Et aussi, disons-
le bien haut, quelles grâces inerveil-
leuses, quelles tendresses ineffables, de
la part de Celui qui sait récompenser
partout où il les trouve les âmes vérita-
blement dévouées à son service !

En lisant cette belle vie où la contem-
plation et l'action se touchent et se
mêlent incessamment, vous vous senti-
rez sans doute embrassées du saint désir
d'imiter tant de vertus.

HISTOIRE
DU

C A RDIN AL PIE
EVÊQUE DE POITIERS

PAR

Mtgr BAUJNARD

3ème ÉDITION

2 beaux volumes in-8, avec portraits
Prix franco :$37

PE TIT BRÉVIA IRE

DUIJRE-IIU E B
Petits offices pour chaque jour de la semaine

et exercices pendant la messe ; extraits de la vie
et des .Buvres authentiques de la Bienh3ureuse
Marguerite Marie.

1 beau petit vol. ii-32, relié, prix franco : 40 ets



LE PROPAGATEUR DES BONS LIVRES

ST ROSAIRE'
NOTIONS, MEDITATIONS,

FORMULES, CIANTS ET PRIERES

A L..A.A'"L1->.>

111ADOV IC nUlrm Id.61KlGiffs llull.,s!

ETDS 11 IS l\N.UTS.

Approuvé par l'autorité ecclésiastique

Brochure in.32. Prix : chaque, 5 ets

La douzaine: 4 ets-Le cent : 83.00

POURQUOI CE PETIT RECUEIL?
Les exhoitatiois pressantes et réitérées

de S. S. le Pape Loni NIl avant donné
à la dévotion ai 8int Rosai'e une iumî-
pulsion nouvelle, nous avons erii répoi-
dre aux veux du Souverain Pontife,
aux désirs des pasienrs des àimes et aux
aspirations de tous, en réunissant dans
cette br'ocliure.

lo Les Notions nécessaires, relatives à
l'intelligence et à la pratique du Rosair'e.

2' De petites Méditations retraçant
l'historique des quinze mvstères du
Rosaire.

31 L'es Formules ou prières pour' la
récitation( du Rosair '.

i Les Chints les lis eni usage dansj
la récitation du nosaire en Ccommuînii.

5- Les Prières ordinaires dont se co.-
pose le Rosaire ou que l'on est dans l'ha-
bitude d'ajouiter à cette récitation.

Uln tel Recueil sera d'une gralîde titi-
lité dans les Paroisses, dans les Commniu-
nautés religieuses, dans les Peisionnîats
et les familles chrétiennes.

A. M. D. D. G. H.

TERRIBLES CRATIMENTS
DES

PAIR LE 19. P. HUGUET

NOUvEL.LE ÉDITION

C>nsidéramblemýnt augmente

Avec uee ,eure e Nouseiguneur .ercureit

criemsS.. le n ,1.r es etres um. C

I vol. in-12 de -. 76 p .... Prix fr'. 75 c.

Citons au hasard, quelqulies extraits de
terrible ouvrag.

Telle vie, telle mort,
Une personne honorable de la ville du

Pnruy nous écrivaits en date 18 octobre
1886, les traits suivants :

" Voici quelques exemples bien frap-
pants de la.justice de D)ieu sur les impies.
Par égard pour les familles qui vivent!
encore, je dois m'abstenir de citer les
noms pr'opi'es.

" B 'se distinguait par son fanatisme
révolutioniaire ; jamais il ie mettait les
pieds à l'église, et profitait de toutes les
occasions q mii lim paraissaienLt favorables
pour déblatérer contres les prétres et
les pratiques religieuses. Or titi jonr,
dévoré de remords et l'âme pleine de
fiel, il se promenait dans iii jardin où se
trouvait une ruche de miel. Il fut tout-
a-coup assailli par les mouches, qui cou-
vrirenit son corp, et, en) proie à des
souffrances inoules, il mourut au bout
de quelques heures, dans titi affreux
désespoir."

"-Trois frères étaient unis par une La vengeance divine.
infernale animosité contre les prétres,1
dont la vite seute les mettait ein fureur. Voici deux exemples de la vengeance
Enhardis par les événements (lui écla- de Dieu, rapportés par M. l'abbé Daux,
tèvent el] (1-1, ils se distinguèéreint par lii'vica(ire éérlde l3111lfldo:
cruauté ; et Dieu seul.<qui devait les 'lDans mou pays natal, à l'époque de
veiger', coinait le nombre des sailies la grande Révolution de la fin du siècle
victimes qui tombèrent sous leurs coups. derniert, un homme qui jouissait d'une
Tant dle sang innocent répandu par ces certaine considération se laissa entraîner
monstres iontait vers le ciel et deian- aux idées du temps et devint impie.
dait vengeaice. La justice de Dieu ne Après la dévastation de l'église parois-
tarda pasà écla ter. siale, où se commirent mille excès cri-

Le premier, pendant quil runnait minels, ce malheureux, visitant un jour
encore dans son cSur de nouveaux for- les ruines qui y étaient amoncelées, et
faits, fut tout-à-coup frappé de mort, apercevant encore le grand christ de
sani avoir eu le temps (le pousser ur pierre derrière l'autel principal, s'écria :
cri de repentir pour implorer la iliséri- " Quand donc ne verrai-je plus ce
corde divine. "monstre !" Son vou sacrilège fut

Le second, atteint d'une maladie exaucé ; il lie le vit plus, eu cfflet, car il
mortelle, refusa obstinément de recevoir perdit la vue complètenient sans la
les sacrement etsmourut comme il avait moindre douleur. Il a vécu encore une
vécu, dais l'endurcissement dlu cSur. qinzaine d'années dans ce triste état.

Le troisième, eîfrayé du1malheur J'ai, depuis, appris avec plaisir qu'il
arrivé à ses frères, voilut, lorsqu'il sel s'éait réconcillié avec Dieu.
vit à la dernière extrémité, faire venir,
titi prètre ; mais quand le ministre de "--Un autre (le mes compatriotes as-
Jésus-Christ arriva chez li, il le trouva sistait au renversement (les statues dans
plus fîu'in cadavre glacé, qui liortait sur la même église ; il en emporta une chez
sou fr'ont 'empremte du desespoir. lui, non pour la soustraire à la profana-

- C'est ainsi que ces trois impies, après Lion, mais pour assouvir sur elle unet
avoir ute nis dans leurs crimes lendant sortu, de rage et montrer en cela toute la1
leur vie, le furent encore à la mort dans force de son esprit. Il n trouva rien
leurs châtiments. de plus plaisant, après certaines bruta-

lités indignes,que de fendre ceLte statue,
,'r" coune un moiceau (le bois ordinaire,

Nous devons à la bienveillance d'un et (le la destiner à faire bouillir son pot-
pieux ecclésiastique belge l'exemple sui- au-feu. Ce ne fu t pas pour lui un brevet
vaut. Le récit est précédé de quelques de longue vie, car,, leux jours après, on
lignes que nous citons textuellement : procédait à son enterrement. Dieu l'avait

Clhapelain dans mî petit village du . cité à comparaître devant son tri bunual."
canton d'Etalle, diocèse de Namuir, j'en-
tends raconter fréquemment le tiait ci-
joint, qui s'est passé tout près d'ici. Il Une orgie sacrilège.
s'agit de la mort d'un révolutionnaire
fameux, bien connu dans ce canton,
frappé de Dieu aTintigny, village à une En 1793, à cette époque si féconde Cin
lieue d'ici. Tout le monde y a vit le crimes de toute espèc, un régimenti
doigt de Dieu. Je m'en suis fait racon- français qui était eni Italie passa dans un
ter un de ces jours les détails part un village au moment d'un orage qui fut
pieux prêtre qui les tient d'un curé con- suiv d'une grande pluie. Les soldats
temporaim. Je pourrais citer le nom de trouvèrent l'église ouverte et y entrèrent
l'individu, mais je craindrais de blesser pont' se mettre à l'abri. Comme on était
la justice et la charité, car il a des alors en un temps où l'on travaillait à
neveux en grand nombre dans nos en- détruire la religionî, et où ceux dont la
virons, et des neveux qui ne lui ressem- foi et la piété n'étaient pas bien enraci-
blent guère. Voici le fait : nées se faisaient une gloi'e de se montrer

S A Tiiitigny, diocèse de Namur, pen- impies, les soldats se comportèrent dansî
dant la Révolution française, aux jours le temple du Seigneur comme dans le lieu
de la Terreur, le pouvoir exécutif avait le plus profane.Quelques-uns proposèrent
pour agent le citoyen G... Il était digne d'y faire venir du vin ; leur proposition
de ses maîtres; il dénonçait les prètres, fut bien accueillie. On e apporta bien.
déinichait les rebelles, abattait les croix tôt dans de grandes jattes ; mais comme
C'était la terreur du pays. A cette on n'avait pas assez de gobelets et de
époque, en 1793, la Belgique, on s'en tasses pour y puiser, ily eut un soldat
souvienît,était devenue département fran- qui fit assez impie pour se procurer un
i-ais, et elle était soumise aux lois san- vase sacre par uni sacr'ilge hor'ible.
guinaires des scélérats qui siégeaient à Il monte à l'autel, enfonce la porte
Paris. Un jour, la veille de l'Ascension, du tabernacle, ose prendre eru main
le citoyen G..., en allant de Tintigny à le ciboire, jette par terre les hos-
Orval, passe à l'erntrée d'un bois, devant ties saintes qu'il renfermait, et vient
un christ connu sous le nom touchant ensuite tout triomphant. Mais le moment
de Bon Dieu de pitié. Le renégat, en le était arrivé où le Seigneur allait faire
voyant, lui montre le poing et lui lance éclater sa veigeanîce sur ce malhleur'eux.
ce blasphème: Si tu es encore là, petit Comme il plongeait le ciboire dans uneJ
Pierrot, quanIld "je repasserai, tu des- des jattes oit il y avait du viii, il tomba1
cendras la gar'de." Quaind il repasse, le mort ; et alin quî'on ine doutât point quet
Bon Dieu de pitié est encore là. L'agent cette mort ne fût un effet de la ven-
'du pourvoir' exécuitif s'appréte à renverser geance d'un Dieu irrité, le ciboire pro-
le crucilix. Il faisait uno obscurité pro- fané ne put lui être ôté des mains par
fronde. Tolit-à-coup il aperçoit, appuyée aucun de ceux qui essayèreit de le lui
sur le hêtre qui porte l'iiage ý vénérable, enlever. Il fallut avoir recours au curé 
une for'me humaine toutte nue, les bras de la paroisse, qui l'en retira aussitôt1
étendus un cr'oix, une couronne sur la sans pecine. Plusieurs habitants de cette
tête. En un clin d'mil, la vision se pré- paroisse, qui étaient dans l'église, fur'enti
cipite sur le vovageur. Cluici croit témoins du sacrilège que commit le
que c'est le Christ descendu pour se soldat et des suites qu'il eut. L'un d'entre
venger. Eliaré, éperdu, il pique son eux, qui était mauvais chrétien, se con-
cheval et revient ventre à ter:'e à Tinti- vertit et se confessa ce jour-là même.i

'giy, saîn s r'egar'drI derrière lui. Il Un pri'-tre français, à qui l'on peut ajoui-
rr'i ve toti tremblant, épuisé ; il se met ter foi, et qui était alors sur les lieux, a

, nu lit en proie à une fièvre dévorante ; raconité ce fait comme certaini.
le lnd,'iieai n matin il expirait, et tous se " La justice de Dieu, ditsaint Cyprien,

i dirent: Le doigt de Dieu est là !-Dieu s'appesantit de temps à autre sur quel-
se laisse blasphémer et persécuter parce ques-uns pour servir d'exemple à tous. "
qu'il a l'éternité pour répondre ; mais ixempla sunt omnium, torienta pauco-
cette fois il avait répondu avant le grand ,rum.
jour. L'apparition qui avait effrayé le Ilest vrai que Dieu ie frappe pas tou-t
lier républicaii s'expliqua bientôt: Dieu jours d'une manière aussi subite ceux qui
s'était servi de la folie d'un malheureux l'outragent dans son] sacrement.; mais
qui habitait ces bois ponrI "lui faire on ipeut dire aussi eni toute vérité, avec
descendre la garde." La femme du blas- saint Augustin, que l'impunité apparente
phémateur ainsi que ses deux filles mou. de ce crime en est le plus grand supplice
r'urent plusieurs années après dans la Imipunitas ipsa poenatms est. En épargnant
m iisère et dans l'abjection. Et le Bou le corps, le Seigneur abandonne l'ame à
Dieu de Pitié est encore là, et on se cette léthargie intérieure qui neluilaisse
signe encore en passant devant lui, et aucun sentiment, et la rend incapable
les vieillards, en songeant au jacobin de d'expier ses fautes par ii sincère repen-
Tintigny, se sig:ent deux fois!" tir.

Iý1OVEAUTE CANAIENNE

PIERRE CHOLET

M. l'abbe J. B. PROULX

I vol. in-12 de X IV-?l0 pages..Prix :25c.

N'allez pas vous imaginer que vous
venez die lire le titre d'un1m nouveau r'o.
man canadien. Non, c'est bien tristement
une histoire vraie et véritable.

En juillet 18i, trois petits enfants
Toussaint Cholet, PierreCholet et Pierre
Doucet, âgés respectivement le 3, 5 et 6
ans, et demeurant à Sainmt-Polycarpe, s'a-
musent à cueillir'des framboises, quand
tout à coup, ils sont accostés par un col-
porteur inconnu qui sous prétexte de
leur montrer des bebelles (on comprendra
ce mot toutà fait canadien), les amène
insensiblement à une grande voiture
suriontée d'une grande boite, au dire
des pauvres enfants. Il leur promet de
les ranener chez leurs parents, mais en
un clini d'Sil les fourre dedans, et, fouet-
te cocher.

Ils sont enlevés. volés !... Après une
longue marche, les enfants sont conduits
a bord d'un bùtiment en route pour la
France et définitivem-ent vendus au ca-
pitaine de ce vaisseau. Là on les notifie
qu'à l'avenir ils s'appelleront toits trois di
non de Marin. Pendant la traversée, le
petit Doucet meurt. Les deux Cholet
passent 8 ou 9 airs à Saint-Malo, où ils
reçoivent ume éducation élémentaire.
C'est alors qu'ils s'embarquent potr faire
des voyages à long coumrs, et pour pren-
dre, à la lettre, le collier de la misère.
Pendant dix ans les Cholet vont successi-
vement à la Jamaïque, au Brésil, aux lui-
des, en Chine, sur les côtes dle Terre-
neuve, a Boston, à Portland, à Liverpool,
à Bordeaux, à LaRochelle, etc., etc.
Mêlez à tout cela une succession de nau-
frages, dont les détails seuls eussent ef-
fravé lRobinson Crusoé lui-même, et
comme diversion, un hiver entier passé
sur m rocher près Terreneuve !... A la
fin de juii 1869, Pierre Cholet, fatigué
de toutes ces courses aventureuses eut
une idée presque audacieuse. Désertons,
dit-il à son jeune frère ! Nous irons au
Canada à la recherche de nos bons parents.
Je le veux bien, lui répondit aussitôt son
frère', désertons ! Le vaisseau mouillait
alors dans le port de Saint-Jean (Terre-
neuve. Comme ils mettaient le pied dans
la chaloupe pour fuir, la police avertie
les ramène au bercad ! Vingt coups de
fouet pour le petit Pierre et douze pour
le petit Toussaint furent la récompense
de cette première tentative. Ca n'avait
certes pas goût de revenez-y. Mais la
jeunesse est oubliense, comnme vous l'al-
lez voir. Le ler août 1870, le vaisseau
faisait escale à Black Bay, sur les côtes
du Labrador, et les matelots ayant reçu
un congé de terre, nos jeunes flagellés
avec quIelqes autres de leurs compa-
gunons d'infortune, désertent une deuxié-
me fois en se cachant dans cuire forêt
voisine.

Nois ne racontons pas ici les aveintu-
res, les inquiétudes et les misères qu'en-
reit à subir nos deux hardis déserteurs.
Apr-ès plusieurs semaines de marches et
et de contre-marches, il fallut s'arrter
la mort voulait une victime et le faible
Toussaint succombe d'inanition. Voilà
Pierre Cholet, notre héros, laissé seul
au milieu des bois, des bétes féroces
et sans ressources aucunes. Ayant
par uine bonté le la Providence, fai,t
rencontre d'un Esquimauîx, il échan-
ge avec lui soir costume de matelot cou-
tre l'habit de loup.miarin de ce dernier.
Ainsi atlublé, il commence résolånent
ses recherches qui devaient enfin, Dieu
aidant, lui faire retrouver ses vieux pa-
rents. Dans la nécessité, tous les biens
sont communs. Ayant donc trouvé une
barque qui tangrait paresseusemenît sur
son ancre à deux arpents dut rivage, il y
saute et traverse à l'île d'Anticosti, de l'
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à Gaspé, puis se rend à pied à Percé, à reux parcourra 's corespa quiipNTh IÀFrit-: ?,
Carleton, à Ristigonche, à Matane, à ne manqueront pas d'éveiller e sa con- ia: g
Quiébec, à Richmond, à Saint-Jeai, à cien une ipointe de remordset quîelqus ranlie ies
Montréal et à Ottawa, toujours à la re- salutaires rmixioîus. u usnv ilou
cherche de ses vieux parents, couchani. Il s'agit (e faire de ha propagande re- 'rpgffg D rp
tantôt dans les granges, traqué comme ligieuse. Ne soyons pas st ina tif(s. Nous ELIUY U C11 LU Ii b
un malfaiteur, et plus souvent encore à catholiques, faisons du moins en petit
la belle étoile, au cour mème (le l'hiver. ce que les protesianîts font en grand.

Comme le Juif errant, il marchait ton- Distribuons, distrib1ons,distribois aux
jouirs, s'arrèlat de porte en porte pour portes et auix euèt res, voire inne puru la i
s'in former s'il n'y avait pas dans les en- rue, cette petite et solide libroh , /s
virons une famille portn le nom d[blasphèmes. Semons le b'ot grain. S'illie
Marin : vaines recheces, peiles iinti- rapporte pas immédiatement cent
les !... Il n'y avait à cela rien n'étonnant :cenit, du moins, pOiuvonls-nouS eslerer
son nioi veritable était Pierre Cholet. ei qu'il pirtera quelques bois fruits.
a tout le monde il disait qu'il s'appelait M. l'abbé Laporlte a fait là ni oivre .à UsA
Pierre Marin ' De guerre lasse, il abai- très utile; ntous l'en félicitonus et lhii u -
donne pour la dixième fois peut-être, haitons tout le succès qu'il mérite. IDES CITEUIIS1 I >DE
l'espoil de jamais retrouver ce qu'il C R
cherche, et confre soi triste sort à lat'ui:
bonne Providence. Cela lui porta boi. TABLE DES MATlEES
heur. Vers 1881, au imoment ou il s'y at- M. I'Abbé DOUBLET
tendait le moins, comme le lui avait en-. 

.quelq ue sorte prédit nn suut pretre qui
l'avait autrefois hébergé, il retrouve tout PREMIÈEE PA RI l'L. îS m l A
à coup ses vieux parents.

C'est ici que commence la partie du>. Dédicace.- Grandeur de Dieu.-- L. Antinet de NuÇPIi Mm. J lus4 hrils 1" L R. P.
coeur dans cet intéressant volume. Quel Nom de Dieu.- Coin t proneotq'îr I ui's, !lî' d his/,
tableau louchant! C'est à peine si les Nom de Dici.-haIque de respect iau

yIx du lecteur peIve!nt lui permetre dl Nom de Dieu.--Q'est-ca que le Idasph o. ...
terinier ces pages émouvantes, tantt l.--Diverses espèces de bhisphènes.-
elles sont mouillées de larmes. ine pbire ou unaction injurieuse as

Il faut voir l'émIotioi de la pauvre ) blasphème contre Di est f AnTra(Bde't10J.
mère, quand, enfin, un beau jour, ou énonciatif, oui déshlonestatif, oi 'xerra-
plutôt, un beau soir, son fils perdu est toire.-I. Dii blasphèeie ôoiiiatit'.-
retrouvé et tombe dans ses bras !... le . Du hlasphème deshonestatif. -- I 's auir n,
voilàdonc, cher p'tit Pie'r. aprst Il 1l Dblasphème exécrmoire.-Abus
36 longues années d'absece -....Iet di saint Nom de Dieui.-3isphmîes coî Vous avlz hi'l ooh et jovous in re N1 UV
quelle absence, grand Dieu !Tous les tre les sainits.-Blaspomlines contre la e- muieri,' In'alressr votr' E u lî 'oun1 /l
voisins, présents àcette scènelétoiaient ligion.-Le blaseme est un grand pé-i d chr:stiaisme à l'usre des al"hismesi -

en) sanglots ! Il v a ivraiment d;s la vie clh.-C' que le blasphémateur lait de dle persërîei' que vous voi, 'l'a jttr
des moments oùla joie ressemble beau- a 'prière.-ligratitude inqualiflable.-,à la série j11 si ricbe do vos l/w/e'
coup à la douleir comme elle, pauvres Connent Dieu ordonna de punir le lithéologiques et oratoires.
exilés de la terre, le bonheur nous fait blasphème.-Lis îpénales ci l·'rmce Sous nei forme brillante, ilep uis long-

pleurer. otlire le blaspheme.-Rieur le lit tm'ips ionnui et aint d ici] I r-
Voilà en quelque, mots, bien froids il dliscipline ecclésiastiqlu.-Quelles xc- gieux et lettré, ce nouvel oivra.ge pr -

est vrai, le fond de ce livie qi, nou ses apporte-on ait blaspheme.-La col- sente une loctrit' si'rî' et abod;l e.
n'en doutons pas, va faire le tour de la e mi'emporte et je basphime.-.le lilas- C'est nu tonrs 'alpologfioliqule lithrtienii1w
province et sera lu attentivement en fa- ime pace qu'on nle iolbeit pas. tIaiel' à n'rli"' ld' v'rits s'rvi's ;m
mille dans le cours de l'hiver qui s'ap- iltl .je lth nlîQme, ina feninme et mes eatholique ittllig'nt qui déSiriie se r''n- !l. Tabb
proche. Les grand'mères le liront, les pe- emIfants me craignent et n'coutent.- die cmntle e sa loi, trouver un rfiita-
tits enfants se le feront lire ; tous sui- Remèdes contre le blasphmèn.-las- uion suuîieet t préevs des ru'eirs et
vront pas a pas l'infotuné Cioi.' de- .h mes con'e le Sdit-Esrit.-Législa- des [rjgs si frlieli las lIton.
puis son enlèvement jusqu'àson lureux'. tion sr le laspheime.-Il faiîtntpchr C' s'ra îun tii'id r'eu pour les a-
retour au milieu des siens, et comme le blaspheme.-Notre devoir sr ce poinlt. lchiseis de p'rs'vîr:i qpi' vion
nous ils verront dans ce récit une preu- avez (lis surtoit Vu viii' et 'lui Soli(t un
ve de plus que la Providence a toujours ME EdeXTI E dels '''ssi's il'"I'',io l actue.
l'oil sur ses enfants. 11 tniin lei'r" i'eitîum à chrchor

Dans l'intéét de ce livre qui durera, Des imprécations->o viennet les I dans vos pîa"I's n 1secours r's priiiple
nous nous permettrons un petit bout de impr'catiois.-Contre qui les iIIlrira- é t tres pii'' ruver:i ds mi:uri;u L'EGLISE E
conseil, pour la prochaine édition. Que tious sout-elles lancees !-l)es iiot gros- uoliioux't et il lieu odnnp r lpir -
l'autleur', qui satit si beien tenu' une plum iers.-Les iiprecaliouis de leur lîure !diiation, d;ins ine 'iIvre ijq u :i e:l - lu- 3 vul. 1,1.1

fasse disparatr'e ce'tili(es expressiour sont un ptchu tis grave.-Les ilpiréta- detisationi d'lne sr'i'intruitlions sur
un pet triviales, et corrige par-ci, par- lions retoinhteiit sîlr ceux qui les prol'- Ildogimi, la iorali îe la lurgii .

là, l'orthographe île certains mots qui rent.-lont' malediction n'est pas un Il ii''st aisi' il vousir'iuuil ui.
font (uelue peu tache dams sa belle et pche mor'el.- Mo ns imde se corrigr de Iplu.s, connueild t m'ist agr ol' ou

très intéressanîte narration. de l'habitude de jurer ou maudire.- adresser avec les feliitdis dil' l'ni,
Que l'auteur y mette un peu plus dt Coriger ses subordoii"s.--Pmtion des t'appribation d' l'do' .

sie, le public y gaginera beaucoup. et le jluriemeiits.--Le jureur est pimi en son Veillez geer2mi', j' vous prit, 'les su-
héros I'y perdra rienioiineur.-Le jureur est souvent pui meiniîIts d i'' ri's'' - i:î-h'ment

en ses cinifaiits.- Conclusion. - 'raits ei N.-S. .1 -t:.
historiques.- Ihlulgences. - Consécra- -'. C.uivis d tili li
tion.--Chîapiet dhu Sacr'e-Coeur.-Piiere &lî,:,/îw uî,/ u /-"î. /îii/ mitsa

D E S à la saItc nVi'rge. iii uLucu l avril 1e S Il I Ro~iiN i D'UN JESUi. .
G. de Beugny d'Hagerne

i beau vol. im-12 de 452 pages..Prix ~~ c.

1 JiI1 Ai 1. i à VaU U C, Cet ouvrage, intéressani, émouvant et
tur'ie'ux, a paru tout d'abord dans la

[XTIlS I [IS S DES M[ILL[ TS ""ev "" *"ue du mondcalhoqu'. I y a obtenu
lim vif succes, qu'ilretrouvera sois hla

Pforimne du hrive <'t qu'il mérit'' b:eniu.
L'histoireu'de ce jeunce hiomminc-, î'tré chez

l. l'abbé STANISLAS LAPORTE les Jésuiis,sous la moiarchie de jiet,
iafin d' fat', pa armbition au mAUt du

[n-32 de 124 pages...Prix : 10 c. gouveinemet, le m er d'es p ion, quti se
sent pris d'aboid le dégoût pour sa ton

Les blasphémat.euîrs !... Il en a maI- teuse besogne. puis dladmiration pou·
heureusement en Canada, commne ai-' e ioitet1our cex 1 ol'uret,
leurs. C'est pour eux que cette petite qui sort dul noviciat i y rentre apr's cer.

brochure' a été composét'. La lim'ot-il ? taines traverses, devint il i rai, l i
Probablement que non ! Eh bien alors, saimt Jésuite, et ineurt en 180, ahin de
il faut tâcher de la leurt faire lire, d'une sauver un homme qui lui a fait tout le
manière ou d'une autre. C'' serait rée- maial qu'il a pu,cette histoire empoigne le
ement îue très bonne action quie d'in- lecteur, et il s'en dégage une haute et

troduire dans la maison ui i blasphé- némo'able leon.s
mateur, connu la pelite brochure en ce Roman d'un Jésite est, saus uése'-

uiestioi. La curiosilé qui fait faire tant ve, un bon roman-.
de chose, fera petit être que ce mailheti-! (/'e littéraire d lUnivers.)

sentim'oj . l. -'I l
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F LE V!EUX MON M
io ito I
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lit i5 hîgi ut'' i,

S 1);d m Ii'S-ISII N f u vl uîsiii ai'' ', . 1-lps I

toîill liîuî, 'il mei ilu'epiîus surlt lavi-

nouvel ouvrage : ilide tompletei du ciris- tu's nous o:lis rendu f;lii•r- -s
tiuioisiiw i', à l'sa/r les elhhismes e pr- muqrus rm:ur-tbl's Juii'm-'l

Il rnr.narrive en tolmps opportuu11. outui, fdou pobints tI l assi.!:m
Au moinuoI nnoii st gr:udosS itr ont l'bIIhr't, 'vi I d ''s ei-*[* iiu . :u

is i on dogue, 't :tl'-la1ii îun-t niîi., -io uitis r i -hoo n- e sîi :' 'i

au îunoni oCeut ou li misinde l'' oc-Maislruei:-I i'uiui', ' ihon5Juuuie'n s ''t '-de
lion ri!igi'Ils s .- p:r oili-par un'. 10

hes qu oui s phaita'- lui susciter, vous toriîu.m oi tril l "ger 'to trol v;-ni l
otîjz au pu'le !e w"oies m l, nos ni- dls opposifuisis île iparti .\:I
m histes un iexs' copeItt ''t pré'is di wano'lus i nous somiis jna- '-

.a foi î'a·i'i'tic .ol. éi!iîî, l'hommeio, la r"- paîrti d' c i fermi v'loItir
v"lin d d e .sus-Chrit, hs 'onséquen a- v; t tiut le s'rieIIux4 t 'vr:ii, s:î:' '-

mileits, l' culte ; ouit cet 'nsemble est' ulisseIt "'trL l'habiltdi' e 'a trau'- ;i

pire.t'î ;-eei une suu'"tuprmi' clarté et ap- ichar'me do SS rétws, nt pumni' iii

hiy des plus solidps argmnnts. La lu'- la sympathie ni moue l'e'stism etC-m.
ture en St agrabll 't facil'. Vous avez p'c't~.- ais qut' -I'' 'el'a. 'inl( h i'

du rote le privilège de fair ude b.'aux <'t ''t absou 'saire, la <iltlii' -
bons oi'rages ;celui-'i viet ari''s mn, le titre pri' ' eh, indisp'usable
sintii Pauîîl, .léss-Christ, et c'., autant sans l'quel tut turavailuhi t(ri'i i lu it 1i-
le livres que les lab urs de votre miis- um m le droit de à'lir u îes l''•t-
tre il'ont pas 'p'hé ''te néis à MtSqtit-il d'assr-' la t e i.-

ionne tii tpoui la gloire dc Dieu et le r'ié(lui fmtd ? N·miis i su'-i t'
bien des Arnes. !',roire. Malhieiur au travail historiueli

['uîisse cette Etu ( di; christianisme se l'oùu expi'IioSii'tin bniu sie i ca
répandre rapidement au sein de nos co-I pi l'om re et la 'olfusiou ; en m m
lèges, de toutes nos institutions con- temps qut'iiue forme saisissafte, n mu;-
'greganistes et chez tous nos catéchistes. uière inicisiv, un style agr>awe puj-

ET
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"m. Ill. .P ULF E AL N ùVIENT D P-TRE
des mainus de fatigue t dle dégoût ! AIL -- 2,...
,p' on un croie pas qu'il s'a.iss'e isi

dune simple et Ltiès secoulaire luestion -p

d~~~ùitîî. ' i u n< 1' ûîîlîîiî l îîtùî * 8 OIVBUXVOIIll~ 31USCOIREIUSiPOiNDJANCEd'agrément.( ute qu'unl e l el ret ]ilii nee0111ýrii eila ei)
pr dueudlt;e 'elae ' îîi elinîé, lD molen- DONT VOICI LES TITRES

tive. nuu pate d'histinre ne s' grave p- l'orai n, rivait eil P;82 : . Prix do chaque volume 63 ets
fotdmienit dati l'espritl que Iorsqueî> soit 4 Achetz avec enthotusiasm'e, aver

xposé est elair, vif, altachatnt. Et S'il I1.passionl, avec firie, les livres de laul
ulous fallait risqr ici lat tkIl, itujoli 1 eh z cux qi' d'si "mt là

ingrate et odiusie a unit auteur, di jur voitr choix vos goûts, vos préferenices,
des ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~~O cocurnS osdrosvlui- ollsouenirs 4,voire phis out mioiis di-

queapluparles t'avalix listorjts. e'ur ou de tieuleur. \ oils, alis et e
Irt excellînit rt l. faud, ~Ii'r: e de nos lers î'.Vpuîlsês, eilevez out'e

dans a fome. out ourd, co fus, ill éll ditioll o (vl iduvoltlllie ol'l patil
coaitsd'une leciar' fl igante e <tt al . F vat intrépide chaipion des Jésuites. E LL E îîp.PrT raîc0$.T

iu'inrmontabe eluli. j t j u'e ltan 0.d'odieuses ealomies.
C'est dire que, sats s'r întd dellionîtrf ilue ces intriganîts oLltp éx

avoir rous1i. ous v a; î m u,110 Ees tai. ce hyvpocr'its des duys, e ETIENNE MARCELsava de fi vre Inlieu. lL' teloti' atieill- i e t ilo'5 Op ilt'S, CoS iltîjisi-
tion l no efor't' ouit porié sur le p'oillt 1t('ii5 lI's uici'tIItI< , .it' ces lssassiuis et

gitlns p;lritiisait troi ,ouvent ileAl- e ioisoilleiis ollt laisse lOtilr de
-é I Expose et le rocit. -L-s divi vlieillesse 'leurs plis acharnés persécu-V

Iou Ott "olt .abord r , peur .Vous, mères, sCeurs, épouses
s il lt 11 nouts îtillill t' q îUe leur viltl tllr i\tielii els (li priez pou l î l ilve io ' v10 iDE

et 'ltur à-propos otît u<lie ittieltie <0î. e. d'titi fils, il [ttfrère, d'lnil mari, einpor-X \T- -
sive sur le sto s d'mi ouîvrace tel que i1teo par brazssees ces EWpes dElap e conCer- i JiJ
celuti-i. Or, laits ces divilots deux sion où les zmes les plus froides ie pe-icleilk sonlt àvitery:la acté 'el la 'ito- veileeporifler'et, stoCliuiOfel' auxXAR

uin'i toltes eix rel ti l lamles de ;iir divin !\'ous, eteuT
ellel:;tleînin(t o11141ti tilh)rrassée. pl.; profalles. leclîti''es pluis molitine, MLLE TROUESSART

- Dlt auteurs. ls tiuts savent les év. Inuit ; III lilage le ils (it biable, la
lletsiit pas a pas, les turit rell~iItt ser- nuiut~'<''îtt'( 'sIiis<oirs, etc..

vilîni'lt dall leur ordre. ;s s'aper- t soe ent ibe sûrs. le moinis mpo -
voit'~ ~ ~ ~ ~ ~~~~ial qu 'tt al' hl'îr tctîuuwî!1ces récits tIdix );[lts îts jté-:voir quelt cette m;tise ,Obi zltre et ConfiE s

l i tr 19,la m iu11)r' I s;aig rien r 'vél'r Ct'i t, le plus hardi de ce io1
à Vespiit.l i!'~ "~c il If'- C .îS Vi1'tfois [ilis chaste ttu'r lcutIlIlc.F l-'~lTI -~ ï
bieli les nî;atires. î, la site el - Appel tout ai profit de ceux qui iont
toile .'st Coltiie 'tîî'tißt i'it iue.-NiI'- titI îtuhîî otit<î L rcîgrandle PAR Organisation grades et secrots (les
il pn;t îossibb'de lravir e ire'cs de!u M lir ces livr's de filei littérature,

slîfa i 1 undetitu*tI'zr,îl tpu ilr''tt 't 'Mlle MARIE POITEVIN;la n eril, eii'rance. l'ineipa-l's faits, (de inétag'r disosîetv el îîht' ' liîaiat r(let . .- *.

d'ouvrir sur la P:wie les c vdes et /L A es livres, juille- 1887.-
dlu îhir'is lIumineux . siuls Il'aumIloins Les rei's ourlles de Paul Féval

-;îîifii'janlîaès llîit.. iii romprei' Lit- colltjtîetî-i caux volumîes ii-! 2,îont (S:3EML )
ch:lliellt it la tri n' ? Nu- !av<<ll cîTigî'es sur les alltienes édlitions. Le

1r -t it itos 'avtols itnti. (-) i i pri de chaue vol lime est de 75 c-ts.i volumeslu-t2. Prix franco

iniiutie : nllsu iieiious i' l'iproelle. si -I?(
no:eîreccupation), fiïn-l" ex;t'.îi d COYNFÉRENCESTAI.iNL 1OO

doi ;voir 1purl rultat de prenter
l'î benv''lilanits le''ttiurs uni'î liti k- !'ilL iC LT ï
tiu qelqueî peu clair. incisif et a t I,( FEC i1t.r-!

lirit. OREDM D AI MmE P. A. TILLIÈRE D GR DAOITET
I DE

LEUTOlVARCIECI

COLLECTION DRIEUDE
o<ici, lour li: lotngues 5<oii' Wt vil'hi:

1u 110 0:s ) 1g; 1 el'sivell , l«. tr*s11[%. r

boile <t lies jtLi',ites Coîl:e'tîioii'

qi vous nle l :3 iv/ jaî,l n li. 0sc%.-les
1le poits tôt possile. Si vous les ilCe% lns
(lj:1 , 11l ) luit. liq* -l[ s ello'., et, 1100:-

dirns om, Iise%!-lOcs loujoulrs. Le Vrai,
l k l :lebigru suut ,toujoillts loie

La verite l'i uips 1 tetngi fixe : ,'ll'1st
de toits lus tellips.

L'-s six voillni-S de cette coliectionu
Vous lailout iinhuiiollt et vou0 touce-1
iolit î:'rtaiileuiteit, Car' us metentt et!

s<:neuui tous les buill 'elliint'it, et loutes
les nobles actions que 'peiit produire l

i'elig ioin d ns tit • chr tin .
Vo;i'i les titr de la culiiettioi

t, 6.\-2:s k- à '25 cTs iACUN

. Doml LÉO. ou iouîoir de Initié.

.l EDOUR et Allilit. -2G6cdln
3. LES I',*,-, REVES PE L l>lT F1-

LIA LE. 2icàliion

.4. lR)ENZ(J. o l't'împire eIl la r''igion

5. RiOSARIt<. l istoir i''espaigtole.

;. LES SOLITAIRES J)'ISOLA\-Dh)MA.
2e Ui'itin.

N. i.-Cs livres out été écrits jour
faire dt bien, et ils en foult et eui froit
longtemps

La pr'ièe c'est la respiration de l'âme
on Dieu.

LE CARÊME DE 1887

Le~ Rev. P. 3Ions,.abré

GRACE D)E JESUJS-CH-RIST

MARIAGE
Svd. in-12. prix fraeo.......... c.

RETRAITES PASCALESi RO
1877-1878

LA TENTATION

RECHERCHE DE JÉSUS-CllIS'T
l'un

Le tRev. P. NIonsabré

1 vol, in.12. prix franeo...... ........... c.

le sermon (Ili'il devait prononcer, pour
savoi ce q'il ei etsait. Le lendemain,
cet imni le lui rendit en lui disant : " Je
l'ai lu trtois lois: la première fois, il me
partît excellent, la seconde, médiocre, la
troisième, mauvais.

-Ainsi il est bon, répliqua L'auteur,
car je ne le prononcerai qun'iite fois. "

(PeflUes leciures illuîsrées. Prix : 10 ets)

Solenités diverses des temples1 11a-
onniques, 3Baptêmes de Louveteaux.

LflJumaris'infmaçonl i[ques, pompes fl-
nèbres. banquet. cérémonies des Car-

MARI D'ANTHE onri et (les juues philosophes, etc.

î ~(24i: M [LL E)PAR
Un volume. In-12. Prix franco : 88 ots

Mide Berthe NEULLIÈS

6
LES SRURS MACONNES
I DES I tI")"'>"1f0""'tiC des daines et')I D)ES JACQUES c vLiiitoiL. se's myvstères. Entijère dévulgationi

des érImonies scorotes des loges de
PA R lI*,1femmes. et'., etc. etc.

Madame CASSAN (26ÈN MILEL)
-~ - Un volume. In-12. Prix franoo: 88 ets

ROLAN DE MARNEY
PAR

PIERRE F[CY

PREMIER VIOLON
PAR

Mme AN NA PINOT

4

LES CONFESSIONS
1) uN

EX-IDIIE MNEUR
(LÉO TAXIL)

.38ème ÉDITION

Un volume. In-12. Prix franco: 88 ets
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LE PROPAGATEUR DES BONS LIVRES

C A T AL OG&UE
DB

LITTERATURE GENERALE

MONTROND (Maxime de)

Souvenirs de lasainte Enfance. Recueildetraits contempo-1
rains. In-12.............. ......... ......... 35 c.

MONZIE (Eugène de)

NEWMAN (le B. P)

Callista. Scènes de VAfrique chrétienne au IIIe siècle.
In-12................................. ......... 50 c.

NEYRAT (l'abbé A. S.)

Cardinal de Richelieu (le). In-12, relié ................. ......... 55 c. Norvège et Suède. Excursion de vacances. In-12...........S 1.00

MOREAU (Ch.)

DE L A Eva de M ulrepas. 2 vol. in-12.......... ............................. 50 c.
Fulla l'Egyptienne. In-12.................... ....... 25

LIBRAIRIE SA1NTJOSEPIIMOREAU (Louis)

Joseph de Maistre. In-12.... ...... ......................... 75 c.

SUIT)MOREAU (Marcellin)

Tableaux anecdotiques de la vie de l'écolier. In-12....63 c.
journal de Marguerite (le. 25e édition. 2 v-ol. in.12 ill ... $l.2
Madame Rosly, ou la martre chrétienne. le édition. 2 vol. MORRE (le vicomte de la)

in-12...... .--...... ......... ...... . ......... ................. . ...... S 1.50M

Dans un temps où le fonds commun de presque tous les livres
qui naissent est l'histoire d'un homme ou d'une femme, peu
importe, qui trahit fatalement tous les devoirs moraux qu'im-
pos'-nt à chacun de nous Dieu, la famille, la société, on est
heureux de rencontrer un livre comme celui-ci, vrai, pur, fidèle
aux principes éternels, et qui vous crie : Sursum corda !

Les lectrices qui n'ont pas oublié Marguerite, qui l'ont aimée
enfant et jeune fille, la retrouveront ici accomplissant une mis-
sion toute de dévouement. Elles feront aussi connaissance avec
sa jeune nièce, Marguerite-Marie, autre suave et angélique
figure.

Ecrite avec le coeur, l'histoire de Madame Rosély va droit au
cœur. Comme la vie dont elle est une fidèle peinture, elle est
tissue de larmes et (le sourires. Aussi pouvons-nous assurer
qu'elle fera les délices de toutes les lectrices. On le donnera en
prix, on l'offrira en étrennes, et elle entrera comme livre de fonds
dans la bibliothèque de toute jeune femme chrétienne

Voici, à l'occasion de Madame Rosély, une lettre de Mgr
l'Evêque d'Agen :

" Je vous remercie de m'avoir fait connaitre Madame Rosély.
" La lecture de ce livre nest pas seulement intéressante, mais

on trouve dans cette œuvre des modèles de vertu qui encou-
ragent à les imiter.
" A notre époque, où l'on rencontre tant de publications légères
etgins profit pour le lecteur, un esprit sérieux se repose avec
bo7heur sur un ouvrage qui, à chaque page, donne des leçons
de morale et charme le cœur.
" Je félicite l'auteur de Aadam ,Rosély d'avoir bien compris

"es dangers d'un monde séducteur et la puissance d'une âme
généreuse qui demeure toujours grande dans la prospérité et

"l'adversité. Son livre doit faire du bien, et je l'appelle un livre
à méditer."

† JEAN, Évêque d'Agen.-

Marguerite à vingt ans, suite et fin du Journal de Marguerite,
F7e édition, 2 vol. in-12 illustrés......... .................... $1.25

Nina "'incorrigible. 3e édition, in-.'.............................63 c
Petites-Filles de Mme Rosély (les). 2 vol in-t2... ......... $1.50
Raphaëla de Mérans. 8e édition. In-12.................. ...... 75 c.

L'auteur si connu et si justement apprécié du Journal de
lurguerite, de Mlarguerite à vingt ans, de Madame Iosély, etc.,

iMlle Monniot, vient de faire paraître un nouveau livre, Raphaëla
de Mérans, auquel on peut prédire un succès non moins aussi
universel qu'à ses ainés. Le souffle qui y règne et s'y fait sentir
en est un sûr garant, et ce souffle, c'est l'amour des âmes. Mlle
Monniot n'est pas seulement un écrivain ; c'est un artiste sublime,
qui s'efforce de façonner les âmes selon l'idéal divin. Aussi
l'éducation des jeunes âmes surtout, qui ont pour tous les yeux
le charme invincible de la faiblesse et de la première beauté, et
dont elle a fait l'Suvre de sa vie, n'est plus pour elle une culture,
c'est un culte qui fait partie de celui de Dieu.

Raphaëla de Mérans est la confession d'une mère à sa fille,
histoire pleine d'épines et de larmes. La confession en est simple
et vaste tout à la fois. L'auteur attaque cette faiblesse suprême
qui sait si bien se déguiser sous les apparences de la force,
l'orgueil, et montre quelles déplorables conséquences elle peut
avoir pour la femme aux trois époques de sa vie-d'enfant. de
jeune tille et de jeune femme. Toutes les lectrices trouveront
donc dans ce livre,mélés à un récit entrainant, les enseignements
les plus utiles. Les jeunes illes surtout, pour qui il a été spéciale-
ment écrit, aimeront à le relire, car, en même temps qu'il leur
rappellera leurs jeunes et joyeuses années,il leur servira de guide
pour le présent et les instruira pour l'avenir. Les jeunes femmes y
verront aussi comment elles doivent se conduire à l'égard de
leur mari, et les mères à l'égard de leurs enfants. Il n'est pas
jusqu'aux jeunes gens et aux pères de famille qui ne puissent le
lire avec un profit sérieux. En un mot, c'est un livre substantiel
et vivant, plein d'observations, de vues, et quil est impossible de
lire sans un profond attendrissement.

Semeuses de bon grain (les). 3e é<ition. 2 vol. ln-12...... 1.50

MONTBRILLANT (A. de)

Anges avec les hommes (les). In-12.......... ........ ........... 50 c.

MONTESQUIEU

(V. Bibliothèque des chefs-d'Suvre.)

MONTGOMERY (Miss.)

Incompris. Grand irn,8 illustré de 41 vignettes, et de 6 gravures
chromo-lithographique............. ..................... $1.50

MONTREVEL (Chs (le)

Nouvelle histoire de la Commune de Paris en 1871,
d'après les documents les plus authentiques et les plus
récents. In-8................ ........ ...... ........................... 50 c.

On a beaucoup écrit pour ou contre la Commune, mais la plu-
part des écrivains, qui jusquà ce jour ont raconté ce grand drame,
étaient trop peu passionnés pour le bien juger.

Les auteurs de toute nuances ont été confrontés, tous les docu-
ments contradictoires ont été étudiés par l'éminent écrivain avec
un soin extréme. Aussi son ouvrage est-il seul l'histoire simple,
populaire, exacte et véridique de ces lugubres événements trop
vite oubliés et dont le retour n'est malheureusement pas tout à
fait impossible.

" En mettant sous les yeux du lecteur, dit M. Ch. de Montrevel,
le tableau de ce qui est arrivé en 1871, nous voudrions donner à
tous les Français une idée juste île la situation, inspirer l'horreur
de la démagogie et leur épargner la répé-tition des scènes qui
présageraient la fin de la patrie."

Famille Molandi (la). In-12.....................................7 c.

MOUROT (l'abbé Victor)

Jeanne d'Arc en face de l'Église moderne et de la révolution.
1n-12 .................................... ,............15 c.

N

Napoléon. Campagnes d'Italie, dEgyl te et de Syrie. 3 vol.
In..12.................................. ...... $1.50

NAVERY (Raoul de)

Aboyeuse (1. 8e édition..............................................50 c.
A ccusé il'). In-12............................. ............................ 75 c.
Boîte de plomb (la). In-12................ ..................... ..... 75 c.
Capitaine aux mains rouges (le). In-12.............50 c.
Cendrillon du village (le). In-12.........................50 c.
Chambre No. 7 (la). In-12......... ......... ................... ...... 75 c.
Château des abîmes (le). In-12......................................75 c.
Chevaliers de l'écritoire (les). In-?12.................. ......... 75 c.
Cloître rouge (le). 7e éditon, in-12.......... ........................ 5 c.
Coiffes de sainte Catherine (les). In-12.....................ia c.
Comédies, drames et proverbes. In.-12...............50 c.
Confession de la reine. In-12......... ....... ....... 0............... 0c
Conscience (la). In-12....... ......... ......... ......... .................. aO c.
Contumax fle). In-12..............................75 c.
Demoiselle du paveur (la). ln-12.................................50 c.
Divorcés. In-12......... ...................... 50 c.
Drames de la misère (les). 2 vol. in-12........................$1.50
Drames de l'argent (les). In.-12..................................75 c.
D upes (les). In-12.............................................. ......... 75 c.
Elixir de longue vie (1', In-12...........................75 c.
Enfant maudit ('). In-12............... ..................... ......... 50
Enfant prodigue (l'). In-12. ..... ............................. 25 c.
Femme d'après saint Jérôme (la). In-12...................50 c.
Fille au coupeur de paille (la). In-12. 7e édition.............50c.
Fille sauvage (la). In-12....... .. ......... ............................. 75 c.
Filleul de l'évêque (le). In- 12......................50 c.
Fleur de neige (la). In-12........................75 c.
Foi jurée (la). In.12............................75 c.
Gouffre (le). 6e édition. In-12.....................75 c.
Héritiers de Judas (les). (V. Juif d'Ephraïm). In-12.........75 c.
Idoles (les). In-12. 7e édition ........ ... ............................ 75 c.
Iles sauvages (les). In-12........ · · ·................... c.
Jean Canada. i3e et dernier volume de Palira). In-12.......75 c.
Juif Ephraïm (le). Suite des Héritiers de Judas. ln.12......75 c.
Jean l'Ivoirier. In-12... ......... . ....... ..................... ......... 25 e
Landry. In-12................................. ...... 50 c.
Lory. In-12......... ......... ;........................................ . 50c.
Madame de Robur. 5e édition, in-12...... ........... 50 c.
Madeleine Miller. In-12......... . ......... ......... 50 c.
M agistrat (le). I-12........................... ............ ......... 75 C.
Main malheureuse (la)...... ...................................... 50 c
Maison du sabbat (la). 7e édition, in-12................50 c.
Marquis de Pontcallec (le). In.12.................................75 c.
Martyre d'un père (le). In-12...... ............................. 75c.
Mirages d'or (tes). ln-12..............................................75 c.
Missionnaire de la terre maudite (le). In-12.........50 c
Moulin des trépassés(le).................. ....... 50 c.
Naufrage de Léanor (le). In-12....................................75 c.
Odyssée d'Antoine (l'). 12e édition, in-12...................50 c.
Parasol et Cie. (3e et dernier volume des héritiers de Judas.

6e édition. In-12...... ................. ..................... ......... 75 c.
Pardon du moine (le). In-12...... ......... ........ ........... 75 c.
Parias de Paris (les). 2 vol. In-12..................................51.50
Patira 13e édition. ln-12............................................75 c.
Péruvienne (la). 5e édition. In-12.........................75 c.
Petits (les). In-12............................................. ............ 50 c.
Procès de la reine île). In-12................ ........ ...... .......... 0 c
Récits consolants. In-12....... ......... ............... ............... 50 c.
Robinsons de Paris (les). In-12......... ......... ..... ... ........ 75 c.
Route de l'abîme (la). In-12.........................75 c.
Serment du corsaire (le). In-12....................................75 c.
Tony, suivi de Tomine et Noga. In-12...... ............... ..... 50 c.
Trésor de l'abbaye, (suite de Patira), 12e édition. In-12.....75 c.
Tristan. In-12......... ......... ......... .......................... ....... 25 c.
Une erreur fatale. In-12......... ......... ............... .. ......... 75 c.
Val perdu (le). In-12.................... ............... 50 c.
Veuve du garde (la). In-12 ..................................... a c.
V ictim es (les). l -12 ...... .. ......... ......... ......... ................. 75c.
Zacharie le maître d'école. In-12............ ..................... 50 c.

NETTEMENT (Alfred)

Causeries sur l'histoire de France. 2 'ol. ain-12...........$1.00
Henri de France. 2 vol. in-t2...................... ............. 1.00
Vie de Marie-Thérèse de France (fille de Louis XVI). 2 vol.

in-12................................................................. $1. 00
Vie de Mme la marquise de la Rochejaquelin. In-12...50 c.

NETTEMENT (Mlle Marie-Alfred)

Epave (l'). In.12..................................50 c.
Genevrier. In-12............................................50 c.

NEUVIL~LE (Mme Anaïs de)

Véritable langage des fleurs (le). In-1 2, illustré de bouquets
en couleur et de vignettes..... ....................... 38 c.

NICOLAS (Auguste)

Etude sur Maine de Biran, d'après le journal intime de ses
pensées. I1n-12......... ......... ..... ........ ..................... 50 c.

NOTTRET (Mlle V.)

Deux années de la vie d'une jeune fille. In-12............50 c.
Drames intimes. Nouvelles. In-12........ .......... 38 c.
Elise de Lussan. In-12.......................... 25 c.
Fleurs d'été (les). In-12........................ ....................... 25 c.
Orpheline d'Ouval (l'). In-12, relié..................... ........... 60 c.
Récits moraux et amusants. Jolis volumes in-12 illustrés de

4 beaux sujets à 2 teintes. Chaque...... ................... 60 c.
1 Violettez, 6 Jacinthes,
2 Myosotis, 7 Eglantines,
3 Bleuets, 8 Fleurs des dunes,
4 Pervanches, 9 Liserons,
5 Anémones, 10 Muguets.

Rose et Lucie, ou Candeur et duplicité. In-12.................35 c.
Roses et soucis. In-t..........................2....5 c.
Scènes de la vie réelle. In.12....................................38 c.

NOUWEN (l'abbé F.-S.-Ph.)

Manuel pratique pour l'éducation des jeunes filles, com-
prenant la méthodologie et la didactique.n-12 ......... $1.00

NYON (Eugène).

Splendeurs et misères d'un dictionnaire grec. In-12, relié.
tranche dorée.................................75 c.

o
O'KENNEDY (Marie)

Inventaire de ma chambre. In-8 illustré ..... ............... 75 c.
* C'est une excursion chez soi à la façon de celle de Xavier de

Maistre.
Main deDieu (la). In-12............ ................... 25 c.

OLIVIER (docteur Th.)

Questionneur de la jeunesse (le), ou l'Année scientifique et
amusante. 1 vol. gr. in-8............ ..................... ......... 50 c.

ONCLAIR (l'abbé Auguste)

De la révolution et de la restauration des vrais principes
sociaux. 4 vol. in-8..... .......................................... $600

OTTMAR (l'abbé)

V. NctIret.

Ouvrier (1'). Journal hebdomadaire illustré. In-4. 23 années
parues. Chaque année............ ............... $1.25

P
PAPE-CARPENTIER (Mme)

V. Bibliothèque des enfants.
V. Bibliothèque rose illustrée.

PARKMAN (Francis)

Jésuites dans l'Amérique du Nord au XVILe siècle (les).
In-12....................................88 c.

PASCAL

R uvres complètes. 3 vol. in.t2............... ............ ......... 90 c.

V. Bibliolhèque des chefs-d'Suvre.

PAUTHE ('abbé L.)

Mission d'Eugénie de Guérin ou l'Apostolat d'une sœur.
In-12 ............................ ......... ........................ 75c.

PÉRIGAUD (l'abbé)

Une héroïne des catacombes - Cocilia. In-12............75 c.

PÉRIN (Chs)

Doctrines économiques (les) depuis un siècle. In-12......88 c.

PERRAULT (Ch.)

Contes des fées, illustrés par Bayard. In-t 2, relié.......75 c.

PETIT (J. A.)

Histoire contemporaine de la France. 10 vol. in-8...$ 15.00
Cette histoire formera 12 volumes.

ONT PARU :

Tome .- La Révolution. I vol. in-8 de xyi-540 pages...$ 1.50
Tome II.-La Terreur. 1 vol. ia-8 de 401 pages...... i5
Tome III.-La Réaction thermidoréenne. t vol. in-8 de

501 pages .......................................... 5$L50
Tome IV---e Directoire. I vol. in-8 de 485 pages....1.50
Tlomne V.-Le Consulat. I vol. in-8 de 499 pages.........1.50
Tome VI.-L'Empire. t vol. in-8 de 586 pages........1.50
T ome V II -R estaurat ion et Gent-Jours. i vol. i n-8 d e 448

pages .............. ... ........ ........ ............... $I.50
Tome VIII.--Louis XVIlI. 1 vol. in-8 de 496 pages...1.50
Tome IX.-Charles XV. 1 vol. mn-8 de 551 pages........1.50
Tome X.-La Royauté de Juillet. t vol. de 550 pages... 1.50

ili



LE PROPAGATEUR DES BONS LIVRES

PFEIFFER (Min' 1l-1 Nouvelles: Aide-toi, le ciel tailera. - Oncles et ni-eeî-. - RICARD (1.)
.\oags in-2...................................... ... >5c.

Voyage d'une fmme autour du monde. I roit vol. in-I .i1 ietite prine.sso des bruyères (la) (le Marbt; 2i vol,
i::ntr.......... ......... ......... .................. .................. 1.no ili-12.......................................... .................... S. 1 .50 |A nselm e et Célestine. Scènes de la Terreur enl Provence.

Lom ime A . r .-I ml 1.a n . vol. in-12 av•c! 7jPlus heureuse de la famille -la). In-l2.......................7.5 c.. l''>12...·................ .. ---.............. ................ 50 .
Set i cate......... ......... ...... .... ............ 5,e.Rèves dangereux (les). ln-12............... ........ 75c. i

Seconde femme (la) (le Marlitti. 2 vol. ini-12.................. I5io RICHAUDEAU (llabbé)
PIEYRE :A'lolj l- Secret de la vieille demoiselle (Il (de rNllitti. 2 vol..

in-12............ .............................. ...................... :.....1.51 Cours de sens commun, ou correspondance le Camille sur les
Capitaine de la Fayolle Pi. it-......................7' Secret des Parisiennes dle), sulivi d@ I-Mélanigies. In-12......75 c. questions qui impîortpt le plus à la sociî-h-, aux lmilles et

Servanto du regisseur ta) (dle Marlitt). in-I2........75 c. ax individus. lin-8...... ............................... 60 c.
PIOGER 1 .l -1. Un récit qui ne se termine pas par un mariage. i-Il..75 c.

RICK (AiméI
Dieu dans ses oeuvres -omprenl 's ins ra îtîint: Une femme élégante. ln-12.......................................,7 c.

Le m Iele I.n/igmn 'nira7-/7. 1. 2 avet plances e-. Variétés, education et morale piou r tous les ages. in-I2..75 c. Un amour entre deux cercueils. In-12 ....................... 50 c.
L 'mondemi.î se d!. iinuniment pel.'ils. i.-I :...................... e
Les 11- ie', mi -ttiamoi lhoe, leur structtre i-t lu-trý RECLUS (lisie)

moeurs. 1 'vl. ara l i-, ;ivec v inttes.............s RI
L'iii:urr1 4l 1 i'ieurs, en re de la science conteig"-. Nouvelle géographie universelle. La Terre et le- hommet. Petite chouannerie (la). ilistoire d'tt college bretoit pnlant

ain- .2 e -l.i ..... ............................ c. ainte ant nI v-itt : ess Centt.J .ou rts., lI ........ .......... ................ 50 c.
Le dogwn ch'lr il// t n 1 ;l a p léura esuit'do. lit-12, avec,'1111-D : : iE L'Et:0no.:, comlalîlèle en 5 volumes.

l;i ......... .................. ,..............................1 Ti llu a.ROBERSART (la Cse Julietoteide)
'asurpnt a etrters les i!les, dep uis les temps -l pluî i-nie, ItaliEspagne et rortu;:taRRl).R ( vol.aveclà
r.:ciii'' p a tietgnialqius de-coutesî inoil'rv catîts Ites -art et en couleurs, 174 caltes dans le Orient et Syrie. Journal de voagi' déi à sa l'amille. 2 -vol.
a--c lt . lt tii -I. s ait ar it.s contire les jeules. Al'. J texte et 7:3 griav res. in-12.........................

.ur (dil. -ri .ige des patirce. I vol. ii-12-.... . Tote L.-La Fra1nce. I vol, avec une grande ca-le die lai .. ... .. .. .
Splendeurs de l'astronomie ds i ou Il y a 'iutr-s iiin'1 Frac, 10 cart-s tirs à ;art et n coileur, 2 Icartes ;ROBIANO l comttit Eîgène fl.

lue . ltre. Cmpellnl: dans le texte et 87 gravures; ;nouvelle *-dition, revue et
t.e S /il in.1.2.................... ... . ......... ........ c Ccorrigée..hili(

. Lit Luine. lit-1 .................................. ' 'lomte- I...-':.ope cenr.a/. (Su i sse, Atstro-llontgrie et lI.' Jmt' d~ El2iles. l-I-2.................................> c. Empire d'Allemagne;. I vol avec 10 grandes cartes tirées ROCHEJAQUELIN (Mme lit Marquise le la)Li' lirre t le- t 'tn le's. it-1 ......... l.........-.........7 .- t et -ouleurs. 2-20 cart-s lais le texte et 78
Le .I ,-l i ii'- l'L[n t. I ........... ...... ....... 75 g. gravures. M émoires. 2 vol. in-12......... ............... ......... ............. ,.$1.50

Tomt IV.-L'urop s'rlnlrionale, nrust. (Blgiue
PITRAY V- - ite -I- Segui llollimtld-, lie Britanniques). I vol. avec f cartes tirées ROCHAY (J. de)

à part et en coileurs, 20-5 cartes dans le texte et Si
Entre parias. Ii-12................. ........................... ......... e.. . ravu res. Jasper ou les èc lieut rs 'elgola nt. lii-1..O..........ç........0çPetit marquisde Carabas I>.li- .llui'rî........··.......) i. Tm- V .- LiEm .v em linare et/ru. I vol avec
Trait d'union t-. - ..................................... ' cartes ti--s à -art et -t couleurs, 200 cartes dans le ROCHÈRE (C lisse d la)
Triomphes de Mauviette :l. n-12.................t.......... e. .. xt e et 76 gravur-s.

-tomas mi: t.A\m: copltîî en 4 volumn;. Aline de Chanterive. In-12................................ 3 c.lii/,/l>r/ '" rM e//itr>~ ',> I uti.. V L- LX i'- russe (Caucasie, Turkestan. Si brin). I Capitaine Baluret (le) Ii-12.,...........................50 c.
vol. avec une cart d'îenable, 8 cartes tirées à part et Demoiselle de compagnie (la). ln-12........................75 c.

PLUTARQUE it ciul--urs, -82 car'tes dansk - texte et 89 gravures. Mignonnette. lt-12................................... 3c.
-Te \'11.-L*.lsi- i-'if-enlilc I Empîîtire cltiois, Corée eC Nièces de la baronne (1-s). In-12........................7 c.

:. l ,--r'- Japtlonl. I vlavec 3 carles d'ensemble, 7 cartes is Orphelin d'Evenas (. i12............ ................. 50 c.r f illusr.-part .t en coul.urs, 1G2 cartes dans le texte et 90 Séraphine,1n-12.....................,.......... ......................... 0c
raures. tT ébaldo, otu le îltriom e ela charté. Ilistoire corse. 7e édition.

POITOU E-;!ne. T ome VI 1.-' httle et / l lo-Ch inc. I vol. avec 7 cartes nI-12. relié ........................ . ... ......... ...... 50 e.
| tirées à part et en couleurs, 203 cartes dans le texte ct

Un hiver en Egypte.l I-i. il -ist ri ..................... ........... 2.0 ! · ROLLAND (I'abbs)
Tomte I X-t.si -ntérieure (Afgianistan, .lottchistan,POLI (ear î per'se, Ttnii-- -si-. Arabie). I vol. avec tte ciart- Promenades on Italie. lin-4 illustr.......................200

qI*i'îîentblît. 5 cîirVes lir'es a hart et eii couleurs, 155
On1it u cilii.et autttur a po- I- roian historiqiuîe it- lr.Ili-tates dans texl- et 85 gravu-es.

ecta ;utiie t; i. le traite bien. lali.lit uit rit, etRONDELET(Antoni
meru m qui 'a ce.itjs iù u n ü e t bi n amen 1,ýi*i*iiýiý,e oi,(l iilctoi-fe i--'tiiý.';I crùtitit iisL ti un il >IliiUtitittt S-ilt tllti ' 11 Tome X- .f-i 1 t-si-pleiifenale 11 r! paltie -Bassiîîit

y ati' -At brillit, tuttI c--la îisure aux romans tistoritues die NtSou(late 1îfct.tioliie, Nubie, Eb te. vol.Conseils aux parents sur l'éducation de leurs enfants.
1. fi.. l l titi nbot eit îl ,its li piblic qlui reclhercli-' Ie 3 catiî .....e--.îer..a.sn rd p i tl. . ............. .......... 7.

o motur,à uù uLi j--ndttrilt h-ttrair. -ruit à unel mitoralit ilrt-Ilro-aus-texte et 50 gravlirî-S.

n-ne l-.-l.'lîiqù iî> l'>(,nttt/ 1e ltriP: l-tioi.Education de la vingtième année (I1). ltt-12 ........... 7 c.
Histoêi-a du bon vieux temps. îti-1 ........ ......... ........ f7-j Maroc et saliaril>. t vol, avec1 Lendemain du mariage (le). 111-12................... ..... 75 c.

Jean Po!gne-d'Acier. i1a': nii U-h\'à 1. it-I ... ; i-.lcouleu-s, 16cartes Ijitp. Mon voyage au pays des chimères. lit-I..... . .... iS c.
Maroled. l.'.............................................7. i-.2........ ............

Vaicin cl ie Lec, ziseu, i rnc 83siei legntreind.

it:l-.t: .l i..l l. . . . .t..i.it.to. e.X.. . ro-.. . . . .d a ns.lem a ria ge l..I..-................ ...... S
IlV daiàrie-ouedeFr ciselsuliottr les arrmits mt-s qt

d'en-remlir.ae tr>esjàp-ciarx taitncltcslotes, vi55 aient l àilaitllerlectiot le lettbonteut, - atxVia J rie$:>.,)O:i. r s dta n -lte t. et 8 giria te tei , ve- tt e

Gic:.i . D . e iiiýrE, enii ocouàcsu de pl'ébcaiocattilun.
Vie (Ln Maie LeekzinkaTome X.f-l .f, eie seplentrionalellwit ire partie:t, Bassin dur

iede uisdeaFrance,ec- :crttesdtertiiroi7-oc attvoltia-s envolu uleu, 1 car-e iltsîe itts>laî il titit besoiilieli

X, i-l -........ ......... c...... ........ e me...t la .-le ..rij.siioiiltii- /ittri 1-lusie prs co tt-eS.ti-ri -oli.
ra otîîr aisi ilie unesnzitt Á|rie co et -t sevedr sep tl. v-e I.ROSENDAL lL.le>

Q
Questions controversées le thistoire et il- la Scieitce. vol.

¤1 1 ......... ..................... ......... ............................. . 5

R
RABION (Wabbéi

Pleurs de la poésie française dlsi dpits le commencemeint
ii XlVI.: -. ju iu'à no jours, ajvec une notice sur chaque

t -S ......... -......... -.................. -......... .............. .

RACINE (Jean,

Ruvres complètes. 3 vol. in-I2.........,............)....... 0 e.

V.· lil/thje des chefs-d'iuare.

RATLAYE (Léonice de lit)

Paris inconnu. Les nmerveIl-lt-s la.chari.-. in-1.........38 e

RAMEAU iE)

Une colonie féodale en Amérique: 1Acadtlie (l160.161 0.
I -1. ......... ......... ......... ........ ......... .........................88u '

RASTOUL (A.)
Histoire populaire de la révolution française. itn-I,... 88 c

RAVAILHE (l'abbt-)

Une semaine de la Commune de Paris. n-12............50 c.

RAYMOND (Mme Emmeline)

A quelque chose malheur est bon1.i--12.....................75C.
Chez le conseiller (de Fallemand, E. Mlarlit). 2 v. in-I2...$1.511
Civilité non puérile mais honnête (la). In-12..............1.00
Elisabeth aux cheveux d'or (de Mlarlitt). 2 vol. in-12... 1.511
Gisèle, comtesse de l'Empire (de Marlitt). 2 vol. in-12...... 1.50
Grands et les petits devoirs (les).2 vol. in-12...............1.50
Histoire d'une famille, et mélanges. In-12.....................75eC.
Journal d'une jeune fille pauvre. Nouvelle imitée de l'a lle.

man d. l - 2.................. .......................................... 75)C.
Leçons de couture, crochet, tricot, frivolité, guipure sur tilet,

passementerie et tapîisserie. In-12.......................31.00
Lettres d'une marraine à sa filleule. In-12......75 c.
Maison Schilling (la) (de Marlitt). In-12.................. I.50

RECLUS (Onésime)

Terre à vol d'oiseau (la). Un iagnitique volume granil in-S
.i-sus, cointenant 510 gravuros sur bois et 10 cartes. Prix.
liroció.............. .............................. ........ $5. 0

Cart. ricleiint, avec- fers -cia ux, tranche doréc... 6.25
Le même. 2 vol. in-12, illustrés...... ........................... 2.0

RÉGNAULT ti'ablb Eile> S.J.

La dauphine Marie-Josephte de Saxe. mère le Louis XVI.
In-12 ...... ......-...... ............... ......... .......................... 0 c.

Résurrection de la France tla) et Ie chtient de la Prusse
:-lits paîr .\aii- e Alsae et à FoItet. ln.t12............

RETZ Icardlinal île>

V. /libliotêhèque( les chefs-ditrutre.
'V -- rose illuslrée.

RIANCEY (llienri et Charles des

Marguerite de Brillac. in-12.................................c..... .

ROSSELLY DE LORGUES (le coite)

Christophe Colomb. flistoire de sa vie et d l es voyages
iarès les lociments autheligines tits dEspagne et

d'Italie. 2 vol. in-8 de VII-596 e-t 568 pages, plu s I otrtiait, I
gi-avure et I carte colo ie.......................................$3.50

Le même. EiitioIn populairte oni-e e 86 tûtes de chapitre, cils-
de-laipe, choisis dans lai grand éditioni. Un beau volime
in-8 ........................ ......... .............................. ....... SI.50)

Le même. Elitîon de luxe. I vol in-î4, illustre d'encadrenents
varies i cha< pat-lge. e chromolitLhogriaphies, culs-de-lani.
pc et ttes de chapitre...... ...... Broclh : $8.00; relié: Sit.00

ROSTOPCHINE (Mme la Ctesse L.)

Yvonne Trois-Étoiles. i-I -......... -.............................. 38 c.

ROUSSEAU (Mmne L ontinî-

Histoire du monde ou listoire universelle lepuis Adama jus-'
qt'au poitilicat lde Pie IX11863). Il beaux vol. in-8....50 Dionis, oi les premières lueurs îe 'aub-. n-12...........63 c.

Ce grnd ouvirage, qui sera bientôt terinié, comptera 14 ROUVAIRE10i)
volumi Des.

RIBBE (Charles dl) Roman d'une cloche (le). ln-12............... .... ...... . 25 c.

Famille et la société en France avant la révolution (In). ROUVIER (le 1. Fréel.) S..l.
'après d.-s documents originaux. t 4e eit. i vol. iii- 12...$1.00

Livre de famille (le). ln-12..........................................50 c. Révolution maitresse d'école (la). Etudte sut l'iisIlrctionî
Une famille au XVIe siècle, 1n--12.........-.....................03 C. laiqiue, gratuite et obligatoire. n-12...........................88 c.

RICARD (Antoine) ROUX (Xavier)

Une victime de Beaumarchais. ln-12........................88 c. Associations ouvrières (les). ii-t8 ............... c.................10
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